
-.v :
й

hilef

■
:a

^ASK
-

ï
І ,

r*r ?ііш|
1

vv ».«-*. *w
thôliques.”/XLU

xl S. S. Benoit XV.m
- <. : .e- **= -%

^^^^mXSÈPTIEME ANNEE No. 24.

ldi à Eomundston
0 SOUS LE NUMERO

■U—p-
EDMUNDSTON, N.-B., 12 JUIN, 1930.

. .... :_ ,:

—*

♦ Assemblée de la Nomination cet Ap
*g ________ ' . ■ . .. . j--------------------------------------------i—

ЦІ candidate ont présentée leur bulletin de nomina- 
§ tion cet-avant midi. — Lee signatures qu’en y voit.I - A! heures, discours des candidats devant l’HÔ- 

tel-de-Ville, en présence d’un auditoire nombreux 
et enthousiaste.

%»
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LHON. J. B. M. BAXTER VENT RENDRE 
COMPTE DE SON ADMINISTRATION 

DANS LE COMTE DE MADAWASKA
SOMPTUEUSES FUNERAILLES 

AUX VICTIMES DE L’ACCIDENT 
DE JEUDI DERNIER

F
Assemblées petitiques, mardi dernier, à St-Léonard dans 

l’après-midi et à Edmundston dans la soirée. 
Pour le deuxième lois l’hon. M. Léger ne peut ve
nir au Madawaska. — L’avocat Albénie Robichaud 
le remplace.

LES DISCOURS
ШШЯИШ

midi, aujourd’hui les quatre 
idats aux élections provin- 
, pour le comté de Mada- 

walka, avalent présenté au shérif 
BpBefieur leur bullletin de nomina- 
tiep portant au moins vingt si- 
gekùtes d’électeurs qualifiés, et 
«Bsté devant un 

Le bulletin de

?
d-

4:
dates

qu’à cette date, saut que depuis 
15 jours seulement alors que l’on 
voit des foules sur les chemins du 
comté. U parle de l'augmentation 
des taxes sur la gazotine, sur les 
primes d’assurances, sur les dé
pote en banque, etc. Il compare le 
dette de 1925 de *32.000,000 avec 
celle de la province actudBenmt - 
de $46,000,000.

Il parle aussi du dévetort*- 
ment du Grand Sault par une 
compagnie privée alors que M. 
Baxter avait promis de le déve
lopper par une commission indé
pendante au bénéfice du peuple 
de cette province. Sur la question 
des chemins M. Violette dit que 
j’hon. M. Veniot avait inauguré la 
politique des bonnes routes dans 
le comté de Madawaska comme 
ailleurs et que le gouvernement 
Baxter ne les a pas entretenues 
parce que personne ne savait qui 
avait le patronage. ~

M. JOYIME CORMIER
Il a été choisi, dit-й, par une 

grande délégation et a cru de son 
devoir d'accepter comme candi
dat pour promouvoir les intérêts 
du journalier et du cultivateur, 
parce qu’il connaît leur cause et 
comprend leur besoin. Si élu il 
promet de continuer à améliorer 
les routes et de travailler pour les 
•ntéiéts du ccmté.

M. ALBERT DIONNE
Mtre A. J. Dionne rappelle tout 

le bien que lui a fait І "bon. M. 
Baxter alors qu’il fit sa dérica- 
ture à son bureau è St-Jean et 
qu’il eut l’occasion de s'asseoir 
à la table du premier ministre et 
de pouvoir juger de son esprit 
large

] Gertrude Pqumier, 20 ans, et Michel Martin, 21 ans, tous 
deux d’Edtnundston, succombent aux blessures re
çues dans un accident d’auto, à St-Jacques, jeudi 
dentier. — Cette tragédie cause tout un émoi dans 
notre ville et leg familles éprouvées reçoivent de 
nombreuses marques de sympathies de toute la po
pulation. __________

IMPRESSIONANTE SEPULTURE DES VICTIMES

CANDIDATл.ail trole de la vente des liqueurs al
cooliques par le gouvernement en 
disant qu’il était impossible de 
mettre en force la loi de prohibi
tion parce que ie pu-biic, profes- 
.-u-vels, hommes d’affaires, mem
bres du ciel, g y étaient opposés 
e l violaient impunément, sauf 

petit groupe de prohibitionis- 
if.’.s fort acharné

Le résultat de *a vente des li- 
qiieurs par le gouvernement s’est 
montré avant/g'.ux pour la pro
vince en ce qu’elle réalise aujour
d’hui les profits qui allaient dans 
ia poche des bootleggers d’autre
fois. Ceux-ci sont entièrement dis 
>arus grâce à la pol:ce provincia- 
e qui fait un fa t bon travail.

L’opposition promet un plébis
cite sur cette question, six mois 
après son arrivée au pouvoir. Ce 
plébiscite n’aura jamais lieu puis
qu’elle ne viendra pas au pouvoir.

L’opposition a parmi ses sup
porte» s dans le sud de la provin
ce des vendeurs de boisson qui 
ont été traduits devant les tri
bunaux et condamnés à la prison. 
H en nomme trois qui prenaient 
une part active à la convention 
libérale de Frédéricton.

Le premier ministre termine 
en demandant de supporter ses 
candidats qui à leur tour le sup
porteront au parlement pour don
ner à la province une administra
tion honnête, progressive et éco
nomique.

Le premier ministre Baxter est 
venu rendre compte de son admi
nistration devant les électeurs du 
comté de Madawaska, mardi der
nier. Dans l'après-midi il a pané 
à St-Léonard et dans la soirée à 
Edmundston.

L’assemblée ici eut lieu dans le 
théâtre Star. Des préparais a- 
vnient été faits pour tenir une as
semblée en plein air, mais pour 
des raisons que nous ignorons, elle 
eut lieu à l’intérieur malgré la 
chaude température qui sévissait.

Le principal orateur de la soi
rée fut l’hon. premier ininistre. Il 
parle d’abord en français et l’hon 
M. Baxter mérite des félicitations 
pour les efforts extraordinaires 
qu’il fait pour parler notre lan
gue, surtout lorsqu'il a à faire des 
attaques contre l’hon. M. Veniot.

M. Baxter reproche au minis
tre des Postes de venir se» mêler 
de po’itique provinciale etl’accuse 
d’avoir décapité l’hon. M. Dysart 
pour donner à l’hon. M. Jones la 
position de chef de l’opposition 
au Nouveau-Brunswick.

Le gouvernement actuel vient 
devant le peuple pour rendre 
compte de son administration dé
finis quatre ans et demie et se fai
re juger par l’électorat. Dans l’ex
posé de sa politique le premier 
ministre remonte à son arrivée 
au pouvoir aWs que les coffres 
de la province étaient vides d ar
gent et que les dettes courantes 

L’Hon. J. B. M. BAXTER, pre- s'élevaient à plus de 2 millions. ROBICHAUD
mier ministre de cette province, L’hon M. Lé°e»r fut nomme se- L’avocat AJbenie Robichaud
le principal- orateur à l’aesero- стаант-tréeorier provtncàal *un‘ «vocat de Caraq«t,
blée de mardr soir, «en favour ґЬrtfrtj tl, trouver de Targeab * éloquence ,n:'«at pas a dss- 
des candidats du gouvernement. ‘Nous en avons trouvé par tou? éuter pér ceux qui t’ont entendu à

Léonard et à Eidaumdston. -Il 
a fait sa cléricalure dans le bureau 
du premier ministre à St-Jean et 
se dit heureux et honoré d’adres
ser la parole en sa compagnie.

M. Robichaud montre les rela
tions qui existent entre le comté 
fie Madawaska et celui de Glou
cester ; il adresse des éloges aux 
prêtres du Madawaska qui ont 
exercé leur ministère dans son 
comté et mentionne quelques-uns 
des hommes influents qui sont 
venus du comté de Gloucester 
pour s’établir a-u Madawaska.

L’orateur fait l’historique de la 
cause du parti consecvaeur depuis 
le 10 août 1925. Il fait l’éloge de 
l^hon. M. Léger qui, pour des 
circonstances incontrôlables, n’a 
pu venir à Edmundson. Il établit 
une comparaison entre l’hon. M. 
Baxter et le chef de l’opposition, 
représentant le premier ministre 
comme V’ami de l’enfance, de l’â
ge mûr et des vieillards, comme 
l’ami des acadiens, particulière
ment de la jeunesse à qui il s’in
téresse beaucoup. M. Baxter a 
rendu un grand service aux fer
miers acadiens en permettant la 
publication de la revue “Le Fer
mier Acadien”.

M. Robichaud explique que, 
malgré ses nombreux labeurs, M. 
Baxter a appris notre langue et 
la parle couramment. Il montre 
les services qu’il a rendu aux pê
cheurs, aux cultivateurs et l’ère 
de progrès qu’il a donné à l’in
dustrie du bois dans la province, 
par “ses” moulins. 14 rappelle que 
l’administration Baxter a donné 
la gratuité des livres d’écoles à 
partir du grande III (exactement 
du grade V) ce qui a coûté à la 
province l’an dernier la somme 
de $365.000. (L’hon. M. Baxter 
avait dit quelques minutes aupa
ravant $163,000).

L’orateur décrit ensuite les 
cimetières et rappelle tes misères 
de la veuve et des orphelins que 

(Suite à la page 10)

"K? S"
châud portait les signatures sui
vîtes : Ph) H- Laporte, Pius Mi- 
ckud, Ttiaddée D. Hébert, F. 
tfSdd Tweedie, Sam. E. Burpee, 
HtÉrert Sirors, Michel Alibis, 
Joseph David, Fred L. Hébert, 
Ifjac Kasner, Frank E. Fournier, 

Pat Fournier, Jos. 
P. Michaud, Jos. 

. Cyr, Denis Z. 
gle, Jean J. Roy, Levite II. 
meajjdt. J. Emile Bard, Albert 
Sormany, Elzéar Ouellet, Jos 
^etret.

Mi di
U

la
entUne tragédie s’est déroulée jeu

di dernier, au cours de la soirée, 
sur la route de St-Jacques à quel
ques cents pieds en haut de Vé- 
g’ise de cette~paroisse, et a causé 
a mort .presque instantanuée 
d’un jeune homme et d’une jeune 
ne fille d’Edmunds ton.

Les victimes sont Gertrude 
Fournier, fille de M. et Mme Mi
chel F. Fotirnier, de la rue Ca
nada; et Michel Mart in j fils adop- 

de M. et Mme Edmond La- 
chance, aussi’de la rue Canada.

Tous deux se promenaient en 
auto, jeudi soir dernier, lorsque 
soudainement une roue d’arrière 
se b isa. L’auto, une Ford modèle 
Coupe, renversa sur la route et 
fit plusieurs tours sut elle-même. 
Les deux occupants furent grave
ment blessés au point de rester 
inconscients.

РУ1!!*11****/ °® produire en pu- <зе Sont d’autres automohil'ste» 
h!idée comptes de la Commission qUi se poi tèrent à leur secours, 
des Liqueurs, laquelle est admi- Qn appe)a fe médecin et le prêtre, 
nistrée par Une Commission sup- et les victimes furent trarispor- 
posée indépendante dont les mem- lées à I hùpital d’Etlmundston on 
bres sont grassement payés et qui on constata que tou» deux étaient 
pourtant s efont les organisateurs ^rieusemtn blessés à la tête, 

qu’on prétend en de la présente campagne pour le MUe Fournier souffrait d’une
______________Mtt&JfL *f*s igVHW. PfS.tÇfr » fracture à labase du crâne, et Mi-
M. Bktrtér 'a fait broheoup pour gaiement de la façon dont a été cheI Martin avait le dessus de la 
la jeunesse acadienne, peut-être traité la population du comté de 
plus que tout autre homme pub- Madawaska par la Police provin- 
lique. ciale, armée des pieds à la tête,

B parle de la question du Grand tramant en prison d’honnêtes ci- 
Sault et tente de répéter ce que doyens croyant qu’ils enfrei- 
M. Baxter en a dit à l’assemblée gnaient la loi en gardant dans 
de mardi ; la foide proteste et fait leurs caves du vin de “bettes”. Il 
des remarques qui désempare l’o- demande aux électeurs de se ven- 
rateur. Il réussit tout de même à ger le jour du scrutin en votant 
faire l’historique de la concession pour les candidats de l'opposition, 
du Grand Sault à l’International. Il termine en montrant le peu de 
Il parle de la gratuité des livres sincérité du gouvernement Bax- 
d’écoîe, de la pension aux veuves ter dans sa loi de pensions aux 
et aux vieillards, bienfaits redeva- veuves et aux vieillards, 
blés à l’administration Baxter. N- Michaud sollicite l’appui de 

L’HON. J. E. MICHAUD tous ,es francs libéraux, et des 
La foule fait une longue ova- conservateurs nombreux qui sont 

tion à son ancien député qui re- mécontents de la façon dont cer- 
présente le comté depuis quinze ta'M *eurs chefs.ont été déca- 
ans. M. Michaud se dit heureux P“ÇS et du traitement injuste 
de revenir devant J’électorat pour 4U’^S lmt геС“ eux-mêmes de la 
la quatrième fois. Il s’accorde avec P*rt ceux qui se sont emparés 
son adversaire M. Cormier sur <*“ patronage dans le comté et 
les besoins de U classe agricole à qui » exercent d’une façon aussi 
laquelle H s’est toujours intéres- deplorable depuis trois ans. 
sée dans le passé. Il se dit surpris - **• ARTHUR MICHAUD 
d’entendre Mtre Dionne faire l’é- candidat du gouvernement
loge de M. Baxter parce qu'il a prédit que M. Baxter restera au 
mangé à sa table, alors que pen- pouvoir et demande le support 
dant ses études M. Dionne était des Secteurs afin que le comté 
à l’emploi du gouvernement Ve- de Madawaska ait ses députés du 
niot. bon côté. II promet de travailler

de toutes ses forces au progrès du 
comté qu’il veut représenter.

M. Max. P. CORMIER 
Son honneur le maire Cormier 

parle au nom des candidats du 
gouvernement. П souhaite à tous 
ta plus cordiale bienvenue à Ed
mundston et félicite l’assistance 
de l’attention soutenue qu’elle 
donne aux orateurs, et demande 
que ce bon esprit se continue 
jusqu’à la fin de la campagne 

M. Cormier tite une quantité 
de chiffres pour démontrer que la 
dette pubWqffe de la province 

M. Michaud dit que l'adminis- "'“t actuellement que de $32,- 
tration Baxter n’est pas exempte 503’280 «t que Je gouvernement 
de scandale; il y en a un plus Baxter ne l’a augmentée que de 
grand que ceux de l’administra-, 523,572. Par contre le présent' 
tion Flemming, c’est de refus dtr gouvernement a construit des édi 

-----  fices publics, fait, des routes et

| A EDMUNDSTON
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И bulletin du Dr L. J. Vio
le : filed I. Cyr, Robert P. Cyr, 
tide ' Lapointe, Antoine Belle- 
ér, À. L. Fournier, A. M. Ri- 
(d, Nap. R. Cyr, L. A. Parent, 
çC. Lapointe, Fred E. Rivard. 
Ю. Lapointe, A. A. Lebel, E. 
ÎNadeau, Ludger Violette, M. 
Violette, Camille Nadeau, A. 
Violette, Maggie Violette, 

Hie Lapointe, Ernest P. Na- 
d*u, Dr. Emile Nadeau, Alice

-

Le Major A*hur MICHAUD, 
fun des candidats du gouverne
ment pour le comté de Mada
waska, dans U présente lutte 
électqrsle.ette.

chaùd- Robert Eogtend. Frank 
Rice, H. J. Savage, Albert J. 
Dionne, G. Willard Dayton, 
Findlay J. Beaton? Ernest Rice, 
J. W. Hall, Max. D. Cormier, T. 
M. Richards, Thaddée Marin,tous 
d’Edmundstont; Darcy Lynch, 
Octave King, H. U. Daigle, X.

Duelle, Regis Morneauh, Dama- 
se Dufour, Belone Levesque, M. 
Bossé de Sa-Jacques ; Remi OueL 
let, St-Joseph ; H. Michaud, Baker 
Brook :* F red M. Nadeau, Emile 
Lang, Damase Lang, Alex. Ca
ron, Lac-Baker.

Le bulletin de M. Joyhne Cor
nier: Pau* Dksiardins. I>on 
Couturier, Fred Desjardins, lé
vite Durepos, Jean St-Amand, 
Willi ePoitràs, Léopold Chaput, 
A'Iphée J. Poitras, Jos. N. Des
jardins, Cloff. Carrier. Frank Go- 
dreau, Johnny Grondin, Thomas 
Gagnon, Tom P. Conbin, Eugène 
Thériault. Frank A. Desjardins. 
CyHlIe Font ras, Ridbert T. Po
wers, Jos. Poiras. Joseph Thé
riault, Alfred Thériault, James 
Michaud, Léonard Poitras, Frank 
L. Michaud, Emile St-Char’es. 
Chas. E. Powers, Dinat Poitr-is. 
Henry A. Levesque, Alfred E. 
Poitras. toi» de St-André.

LES DISCOURS
L’assemblée de la nomination a 

eu lieu à deux heures cette après- 
midi srtr la place de l’Hôtét-d» 
ville, présidée par M. Donat Dai
gle, secrétaire de la Commission 
scoailre.

B y avait une grande assistance 
venue d’un

M. Arthur Mi-

>
L

і “
WN tête enfoncé. Il ne purent repren

dre çonnaissance et expirèrent
vers dix heures le lendemain ma-|~way, curé de la paroisse et E.

-Lang, curé de St-Joseph, comme 
diacre et sous-diacre.

La chorale de la paroisse, 
la direction du Dr P. H. Laporte, 
rendit la Messe des Morts Har
monisée de Yon. Au Libera, 
Mmes Savage et Tobin chantè
rent “Le Crucifix” de Faure.

Les porteurs étaient, pour Ml«e 
Fournier : MM. Gérald, Mac., 
Benoit, Patrick, George et Bill 
Fournier ; pour M. Martin, MM. 
Wilfikl Perron, Adrien Boucher. 
Léo Picard, Jos Lebel, Henri Ga
gnon et Eu dore Poirier.

Portaient ’les fleurs : Mlles Rina 
Fournier, Annette Fournier, Cla
ra Fournier, Géraldine Clavette, 
Edna Cyr, Nora Lynch, Lena Mo
reau,. Margaret Taylor, Marie 
Nadeau, Olive Martin, Rita Jes
sup, Blanche Pelletier, Etiennet- 
te Gagnon, Sylvia Gagnon, Rose 
Thibault, Simone Nadeau, Juliet
te Michaud, Beulah McIntosh, 
Yvopi^p Verret, Renovia Bour
geois. Cécile .Michaud, Mona Le
vesque, Aline Picard, Marie Ga
gnon, Nan Rice, Stella Griffin et 
Geurgiana Griffin.

Mile Fournier laisse pour pleu
re: son départ prématuré, outre 
son père et sa mère, M. et Mme 
Michel F. Fournier, ses frèjres, 
Frédéric, Florent, Réné, Geor

ges, tous (f Edmundston ; ses 
soen s Mme Arthur Çeetonguay 
d’Edmimdson, Mine /X. U. Daigle 
de Bango.r, MÎfè Délia Fournier, 
G.-«M., <Je Houhon,yMlles An

toinette et Julie Tournier d’Ed- 
mundston.

Feu Michel Martin laisse daps 
tm grand deuil, son père M. Pier
re Marin, ses 6 ères MM. Denis 
et Albert Martin de Stockholm, 
Me., ses soeurs Mme Paul Lavoie 
de Grand’Is’e, Mme James Vio
lette de Van Btiren °t Mme Si
meon Momeatrit de Stè-Luce -le 
Frenchvilîe; ses parents adoptifs 
M. et Mme Edmond Lachance, 
et leurs enfants Mme Fred Daigle, 
Mlles Isabelle et Bernadette La- 
chance et MM. Fred et Henry 
Lachance.

Les deux familles en deuil ont 
reçu de nombreuses marques de 
sympathies et le cortège imposant 
qui a reconduit les d equities des 
victimes à leur dernière demeure 
icmoigne hautement de la sympa- 

en àrt'iè- chie de notre population.
Aux fatnitêes en deuil “Le Мд- 

Jawaska’’ exprime ses pfus sin
cères condoléances et est particu
lièrement touché de la mort du 
jeune Michel Martin que trous a- 
vons eu à notre service pendant 
quelques années.

les moyens, dit M. Baxter, excep
té par le voV* Il rend hommage 
aux qualités de M. Léger qu'il 
déclare s’être montré un génie 
dans l’administration des finan
ces de la province.

M. Baxter fait l’histoire de la 
Commission Duncan et se donne 
le crédit pour avoir amené cette 
enquête, alors qu’il était député 
tu fédéral. Les nouvelles sources 
de revenus qu’il a créé son : sub
side addhionel de $600,000 du fé- 
léral que T’opposition appelle un 
cadeau ; taxes de $119,000 par an 
rayées à la province par les che
mins de fer nationaux ; profits 
considérables de la Commission 
les Liqueurs.

M. Baxter parle de la question 
ciu Grand Sault. Il ne pouvai* 
vendre le Grand Sault parce que 
ces chutes appartenaient à Tin
ter national depuis 1905, alors que 
!e gouvernement du temps dont 
”hon. M. Jones faisait partie, a- 
. ait concédé ce pouvoir à cette 
•fimpagnie américaine. Parlant 
!e “stumpage” M .Baxter dit qut 
e prix n’est pas celui de Québec 
Ce Nouveau-Brunswick retire 
<V50 de droits de coupe, alors 
que Québec n’en retire que $2.70. 
Les deux tiers des limites à bois 
le la province sont concédés aux 
manufacturiers de pulpe et pa
ner: Hautre tiers a été réservé 

îrour les moulins à scie.
L’hon. M. Baxter explique que 

!a proposition du développement 
ki Gtand Sault de M. Venict é- 
•ait une impossibilité, qu’il (Bax
ter) a em|)êché le monopole de 
’’électricité en forçant Tlnterna- 
tional à céder 20,000 force» du 
Grand Sault à la Cie Fraser, pour 
’utilisation dans ses moulins. Il 
rar e de “ses moulins”, ceux de 
Dtalhoitsie et d’Athol qui 
ploient acueUOment trois mille 

hommes et dont le minimum d’en» 
nloyés a été fixé par lui.

Le p emier ministre a défendu 
également sa politique du Con

tin.ird.
Cette tragédie a causé un grand 

émoi dans la ville d’Edmundston 
où les deux famriles sont bien 
connues і t très estimées et où les 
deux victimes comptaient de nom
breux amis.

Les funérailles ont eu lieu lundi 
matin dans l’église d’Edmunds
ton,, au même service. Une foule 
très nombreuse comme aux offi
ces du dimanche, remplisait l’é
glise. Toute la population a voulu 
témoigner sa sympathie aux deux 
familles si cruellement éprouvées.

C’est l'abbé N. Michaud, vocai- 
re de la paroisse, qui chanta le 
service, assisté des abbés Con-

;ments,
tefnent.
VJOIE,

S ;

«

і

-

M. Michaud parle de deux ques 
tiens principales, le Grand Sault 
et la dette publique. Le Grand 
Sault avait été concédé à l’Inter
national mais l’hon. M. Veniot et 

gouvernement trouvait que ce 
pouvoir d’eau était nécessaire au 
|>eupV de la province, au point 
qu’H était prêt à payer $1,500,- 
000 pour en reprendre les droits. 
Malgré sa promesse de dévelop
per le Grand Sault par le peup’c 
et pour le peuple M. Baxter l’a 
laissé entre les mains des étran
gers.

, peu partout dans le 
comte. Les discours ont été é- 
coulés avec attention et les 
teurs se sont efforcés d’expliquer 
la politique de leur parti le plus 
clairement possible.

Les orateurs ont été les candi
dats J. E. Michaud, Dr L. J. Vio
lette, Arthur Midland et joyime 
Cormier et M M. Max. D. Cormier 
et Albert J. Dionne, ces deux der
niers parlant en faveur des candi
dats du gouvernement.

Le premier orateur fut M. le 
Dr I.. J. Violette. II déclare que 
le sort des cultivateurs, malgré les 
promesses des candidats de M. 
Baxter en 1925 n’est pas meitieuc

ora-
son

ч

Й-Г
St'îf; 3!

em-

M. Joyime CORMIER, cultiva
teur « marchand de St-André, 
l’un des candidats du gouverne
ment pour le comté de Mada
waska.

des ponte, donné des allocations 
aux hôpitaux, et fait toutes sortes 
d’autres améliorations que l’on 
appelle des travaux permanents 
pour la somme de

î

ASSEMBLEES
ite du gouvernement Baxter 500. DEUX PROVINCES 

VOTERONT LE 
MEME JOUR

Ottawa, 28.—La nouvelle que 
les élections générales au Non- 
v«iu-H|. miswick se tiendront lé 
19 juin, le même jour que les ê- 
kctiens générales de l’Alberta, a 
fait jeter un coup d'oeil 
re. B est tout à fait extraordinaire 
qùe deux élections provinciales se 
tiennent le ntêrtie jour. Cependant 
en 1915, les élections provinciales

DIMANCHE SOIR - THEATREValley 
ment du 
lins à M. 
saut que 

pour toutes ses raisons, malgré 
ce que fera l’électorat du comté 
de Madawaska, le gouvernement 
Baxter recevra l’appui de latto^fdu*» РГО'*1СЄ’ 8UX ütc'Tlion. M. Michaud donna la 

dix minutes. H 
avancés dé ses

M. m Grande Assemblée, F'ritr .•

18 heure* P. M. 
=Д8Ьге.Р,М.
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ж enVendredi» le 13 —-----
Saimedi, le 14 g;;
Dimanche, le 15 SuAnà

Lundi >e 16 an

mEn faveur des candidats de l’Opposition

Hoa. J. L MICHAUD - Dr. L J. VIOLETTE
Les dames et demoiselles sont particulièrement 

invitées à cette assemblée.
——--------* ——
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Sardines
Brunswick
dans l’huile boîtes de 
4 oz., 4 boîtes pour.....

Soupes Clark
assorties 
la boîte .

WP :■ '

;
-

»
-• ,7,S mm U i‘

.— V/W A

paroisse.
Nous nrîotio У. no---- " ’ i‘nn

tre du Seigneur d’agréer l’expres
sion de nos voeux les plus sincè
res de santé, bonheur et longue 
vie, e nous offrons de sincères fé
licitations aux parents de ce jeune 
prêtre pour l'honneur que Dieu 
vient de leur faire.
DECES—

Les funérailles de M. Robert 
Morais, fils du Цг J. A. Morais, 
décédé à l’hôpital Ste-Marie d’Ot
tawa le 23 mai, à l’âge de 16 ans, 
ont eu Heu le 27 au milieu d'un 
grand concours de parents et 
d’amis.

CT ІИСПІ? Щ Щ

EPICEBIESl«» **'

Uns inc DDD les serties 
Use es dess fols eafcat

a
m- peut-être, 

de hideux—Mme Henry Marquis de Pin- 
cher Creek, Montana est actuel
lement en visite à St-Bastie chez 
ses parents et amies, après une 
absence de 29 ans. Elle est ia 
soeur de M. Tréfilé Pelletier et 
Mme Vve Baptiste Fournier de 
St-Léonard.

—Etaient en visite à St-Basi- 
le MM. et Mmes Eddy et Joe. 
Beaulieu, Adélard et Phéibé Dai
gle de Cairibou, Me.

—Mmie Regis Cyr est allée pas 
ser quelques jours à Clair cette 
semaine.

—Mlle Ejglantine Hudjon est 
de retour d’une promenade à Ca
ribou.

—Mlles Anna e kose Cyr de 
Trois-Rivières ont passé quelques 
jours dans leur famille la semaine 
dernière.

—Mlles Ida et Catherine Hu- 
don ont fait un voyage à Fort- 
Fairfield dimanche dernier.

—Mille Cécile Thibodeau de 
Mi soul a, Montana, était en visi
te ici ces jours derniers.

—МИ es Cécile Beau-lieu, inst., 
de Fort Kent et Euphémie Sou- 
cv, inet., d’Edmuntfston, ont fart 
une comité visite ici dimanche 
dernier.

—La semaine dernière Mlle

Une peau

RAYMOND BREAU 
Pharmacien

Edmundston, x

veloutée u lieu

Dé Qualité et de Valeur — A Bas Prix
#

іSt Spécial pour Vendredi, Samedi et LundiЄ J. G. B<

BLUETS DE CHOIX
2 btes pour 34c

Edna Desjardins de St-Léonard 
et Mile Louise Tardif de Notre- 
Dame de Lourdes, visitaient leur 
cousine Mlle Béatrice Cyr.

—Depuis trois semaines Mme 
D. Plourde du Mass., accompa
gnée de son fils et d’une amis,sont 
en visite chez leurs parents de la 
région, M. et Mme Jos. P. Cyr 
d’ici et M. et Mme Louis P. Cyr 
de Siegas.

SA<Pour tartes délicieuses, en pique- 
nique vous les aimerez ....____ ....

Il fautMuni de tous les secours de la 
religion, il eut l’avantage d’être 
reçu Séraphique et Enfan de Ma
rie avant de moll ir. U fut exposé 
en chapelle ardene au collège des 
Pères Capucins où un service fut 
chanté avant le départ. Il laisse 
pour le pleurer son père et sa mè
re, Dr et Mme J. A. Md; las, un 
frère Gérard, trois soArs, Mlles 
Gertrude, Jacqueline et Annette 
Morais; ses gi.amis-parents, M. 
et Mme Télesnhore Morais de St- 
Fabien et Mme Oct. Dubois de 
Québec.

La famille a reçu un grand nom 
bre d’offrandes de messes, de 
'bouquets spirituels, del sympa
thies, preuve de l’estime dont é- 
tait entouré le défunt. Nos sincè
res condoléances.
DfVERS—

Citrouille de Choix
■beorber chacun 
une pinte dé lait 
par Jour, pour 
ttre bien portant. 
Voua réconcilierez

LeEatonia et Aylmer 
Boîte No. 2l/i, chacune 14c to^n. I 

vote est 
toute lit 
fluencer..Prunes Lombard Lyon Valley

2 boites pour ..........[Ste ROSE DU DEGELll vos gens avec le 
lait, en le leur ser
vant sous forme 
d’aliments appé
tissante, riches en 
lait.

Il eSardines Millionnaire influenc 
bale”. C 
venir, p< 

Si 1 
autrefoii 
peuple, ; 
un mini; 
ministra 
juste po 
de la coi 

C’e; 
année, d 
certains 
parmi li 
agissent 

Par 
vinciale, 
leur con 
leurs de 

Dai 
nous a ; 
tains de 
honneui 
queméh 
néfaste, 
toute la 

Dai 
litiques 
matière 
chefs or 
mins se 
c'est uni 
rée avar 
tinuera 

L’a; 
en fera 
prend u 
n’ont pl

S19 boites 4 onces, chacune ......... ..................

Cerises Delmonte Royal Ann
Boites No. 2, la boite................ ............

ORDINATION 
SACERDOTALE 

Dimanche, le 1er juin, Sa 
Grandeur Mgir Geo. Counchesne, 
évêque de Rinrousqi, ordonnait à 
la prêtrise M. l’abbé Fortunat 
Blanchet, fils de M. et eMme Geo 
Blanchet. M. l’abbé Blanchet est 
le premier prêtre natif de Ste- 
Rose. Il chanta

m
Ш'

♦ ♦ ♦ ♦

Homard O’Leary de Choixu livra de 
recette. St. Charles, 
espédlé gratuitement, 
renferme 200de ce. re-

Boftes de 6 onces....................... ,...

Feves Jaunes Aylmer
la boite .........................................

Feves an Lard Clark
Avec sauce Chili, boite medium

M sa première mes
se Lundi le 2 dans l'église de sa aujourd'hui.

—MM. et Mmes Télesphdre 
Morais de St-Fabien, Gonzague 
Morals de Rivière du Loup, Té- 
lesphore Morais, fils, de Trois- 
Pisto-les, Mmes Emile Morais 
d’Amqui et Geo. Emile Fortin de 
St-Faibien étaient de passage à 
StevRose pour assister aux funé
railles de feu Robert Morais.

—M. Roland Chamberlan/H, 
E.G.F., de l’Université de Québec 
et Mlle Rachel Chamberland, inst. 
ont passé quelques jours chez leur 
père M. J. V . Cliambejrlard.

—F.taiem Jc passage à Ste- 
Rose: MM. et Mmes H. Deschê
nes, Ubald Dufour et J. Clavet 
d’Edmundston ; Mlles Simonne 
Morel, inst., et Amédara Léves
que de Rivière du Loup.

і
a LA СШ BORDEN, LIMITÉE 

140 St-Paul, a, Montréal 
txpêdtaa-moi ta Livra dm Soupes Aylmer Assorties►J

: Excepté au poulet, la boîte>■ Nom.......

-t Prunes Greengage de Choix■<
■4

Boîtes No. 2., chacune
3 J4

►e
■<
ai LA CAUSE 

DES MARTYRS 
CANADIENS

SPECIAUX«
Vendredi et Samedi 

seulement

Saumon Rose
2 btes pour

Vendredi — Samedi 
et Lundi

Mardi — Mercredi et 
Jeudi — 17, 18 et 19 juinA ■4

BANANES: Gruau QuakerLe R. P. ThéopjhUe Hudon, S.J., 
Postulateur dans la cause, part 
pour Rome. — Les diverses é- 
tapes de canonisation.

Le R. P. Théophile Hudon, S. 
J., postulateur dans la cause des 
martyrs canadiens, s'embarque 

aujourd'hui à New York, 
te pour Rome, où il assistera à 
leur canonisation, le 29 juin.

Le premier procès par autori
té épiscopale eut 'lieu à Québec et 
dura du 16 septembre 1904 au 20 
février 1906; fl fut approuvé à 
Rome le 9 août 1916. Le R. P. 
Edouard Désy, S. J., en fut le 
postulateur.

Le deuxième procès par autori
té du Saint-Siège commença le 27 
septembre 1919 pour se terminer 
à la fin de l’année 1922. En 1925,

•I
boite 1 Ibji 27cavec porcelaine, gros pqt

32c Sel Regai, 2 btes 16c
л *
: :<îr en rou- ■i,:<: à

Traditions Universitaires
SOUMISSIONS

POUR DRAGAGE
■4

Les complets de printemps Fash
ion-Craft vont à merveille 
étudiants. On en voit de sembla
bles à Oxford, à Princeton et dans 
nos universités canadiennes. 
Destinés au jeune homme qui 
s’habille bien, ily sont soignés 
jusque dans le détail et à la derni
ère mode.
L’excellente qualité de nos tissus 

• donne aux vêtements Fashion- 
Craft une grande résistance à 
l’usure.

: •i
aux ■<

Л DES SOUMISSIONS CACHE
TEES, adressées au soussigné 

et portant en susoription les 
mots : Soumission pour dragage, 
Sairft-Jean, N. B.”, seront 'reçues 
jusqu’à midi (heure avancée), le 
mercredi 2 juillet 1930.

On ne tiendra compte que des 
soumissions faites sur les formu
les fournies par le Ministère et 
conformément aux conditions 
mentionnées dans lesdites formu

le 21 juin, le Souverain Pontife Congrégation des Rites au sujet jnal Hell arm in aura lieu aussi le 
les déclara bienheureux. de deux guérisons choisies entre 129 juin. De nombreux délégués du

Deux enquêtes, l'une dirigée plusieurs autres. Après trois séan- Canada et des Etats-Unis seront 
par Mgr Chiasson, évêque de ces consécutives devant la Con- présents à .ces grandes fêtes qui 
Chatham, N.-B., l’autre par Mgr grégation des Rites, le Saint-Père se || éparent. Le P. Hudon a été 
Deqelles, évêque de Samt-Hya- assistant à la dernière, la canoni- postulateur, depuis 1919 jusque 
cinthe, furent ordonnées par la saion fut décidée. Celle du cardi- cette année 1930.

A La
chefs ne 
ce. Il y 
quoiqu’e 

Ce
présente 
rantie q 

M.
du Grar 
pendant 
gnie pri’ 

M.
de la ve 
I.iqueur

Il • <

Г
J( été construits et enregistrés au 

Canada depuis ladite date.
Un chèque égal à 5 pour 100 

du prix du contrat, fait à l’ordre 
du Ministre des Travaux publics 
et accepté par une banque à char- 

On peu$ se procurer les devis te’ (levra accompagner chaque 
et formules de soumission corn- soumlsslOTU dans nul cas le chè- 
binés en s’adressant au soussigné que ne, devra êtTe moins de cinq 
ainsi qu’au bureau de l’ingénieur |cents dollars- <-,n acceptera aussi 
de district, vieil édifice du bureau co.m.me garantie des bons du Do- 
de poste, Saint-Jean, N. В Immion du Canada ou des bons de 

Les soumissions devront com-'l? compa®:ni* du chemin de fer 
prendre le remorquage de la dra Canadlcn;National, ou des bons 
gue et ses accessoires, aller et re- Ct un chè4ue> »i c’est nécessaire, 
tour. pour compléter le montant.

Par ordre,
N. DESJARDINS, 

Secrétaire.
Ministère des Travaux publics, 

Ottawa, le Ю juin 1930.
3fs—12etl9jm—6oL.

•i
|i ’-S»
•<

Z■4 les. urne■4Prix: à partir de $2930

CHAPEAUX DE PAILLE 
les modèles les plus nouveaux 
Pantalons en Flanelle grise et 
blanche — Souliers Astoria — 
Chemises Forsyth — Grand 
Choix de Cravates .et Bas.

•a
:

Щ
•I CetІІЩ■< lature, c 

de ses і 
Carletor 
et s’occt 
Commis 
dans la ] 

M. ] 
cation d 
périeurs 
tait pro 
tière d’< 
sujet de; 
lingues 
portant, 
testatioi 
ment, cr 
cun hier

•i
■і il
y Les dragues et autres outilla

ge quon se propose d’employer 
pour oes travaux devront avoir 
ete dûment enregistrés au Canada 
le ou avant le trente et unième 
jour de décembre 1929, ou avoir

I.IXA/NH5A■ A ■ 4

ji ж“THE HOME of GOOD CLOTHES” 
Rue Canada----------------Edmundston, N.-B.ÉÉ ■< S

Щ Ш SIXIEME EXCURSION

A TRAVERS LE CANADA
avec

L’UNIVERSITE 
DE MONTREAL

Du 5 au 26 JUILLET, 1930
■

4j
Mqh ÏÏrunsbfick,

Pour Encourager l’Elevage 
d’Animaux de Choix

grâce au pare-brise 
sans réverbération et 
aux freins améliorés 
aux quatre rtoues

.
Direction personnelle de 

M. VICTOR DORA,
Professeur à l’Ecole des Scien
ces Sociale, Economique et Po
litique de l’Université de Mon
tréal, et Rrésident de la Com
mission des Ecoles Catholiques 

de Montréal.

M..»

rapatrin 
grande i 
trangers 
politiqui 
sont rev 

San 
tance qc 
de 1925 
sieurs d' 

Son 
conserv. 
teurs du 
teurs de 
valait s< 
candidal 
à éclaire

constituant un autre facteur de sûreté. Les 
ressorts souples sont pourvus d’une enve
loppe de cuir, ce qui élimine la saleté, pré
vient l’usura et assure une lubrification 
positive des ressorts en tout tempe. Le 
moteur 60 chevaux ... le plut gros de 
tous les six marqués à un prix aussi bsa 
• • • P»met au Pontiac d’atteindre de 
grandes allures sur la route à une vitesse 
modérée du moteur. Et il est d’une doeeeur 
merveilleuse, grâce au balancier hsrmonl-

B I

IL EST généralement reconnu que l’élevage de bons ani- 
est essentiel pour réussir en agriculture.

Le Service d’Elevage du département d’Agriculture du 
Nouveau-Brunswick s’efforce depuis plusieurs années d’en
courager l’élevage d’animaux de choix de toutes sortes.
La méthode la jïlus économique d’améliorer son troupeau 
est l’emploi d’un BON REPRODUCTEUR DE RACE 
PURE
On offre de l’aide aux sociétés d’Agriculture pour l’achat / 
et l’entretien de» taureaux et verrats de race pure. (à
Celui qui débute dans l’élevage des moutons peut profiter (J 
de l’aide offerte dans l’achat d’un bélier de race pure.
Une prime est accordée pour les étalons de race pure en 
coopération avec la Division fédérale du Service d’Elevage. 
l.es éleveurs de vaches de race pure qui font subir à leur 
troupeau l’épreuve à la tuberculine, recevront de l’aide 
dans l’achat de taureaux approuvés.
Pour plus d’informations écrivez au Service d élevage, Frédéricton. «^2

I
il maux

É
PAR TRAIN DE LUXE DU QUEULEj^iott U vttrees à Hquelle

Six, voue être toujour^ aseuré d’une sûreté 
parfaite. Les freins améliorés, à l’épreuve 
des intempéries du Pontiac s’appliquent 
avec assurance, effectuant un arrêt sans 
secousse. Comme garantie additionnelle de 
sûreté pour la conduite la nuit, un nouveau / 
pare-brise Incliné fait dévier la lumière 
dangereuse des phares.

I Pacifique Canatfieu
Ж

que et au nouveau genre de montage 
caoutchouté.

Un voyage de vacances instruc
tif et agréable, organisé pour 
faciliter aux Canadiens la vi
site de leur paya, de see villes, 
de ses industries et de see sites 

pittoresques.
de MONTREAL 

tous frais 
Compris

Pour renseignements complets, 
s’adresser à l’Université de 
Montréal, No. 126І, rue St-De
nis, Montréal—à M. Victor 
Doré, directeur du voyage. Ca
sier Postal 476, Montréal, ou 

aux agents du

LES GRANDS LACS 
L’OUEST CANADIEN 

BANFF — LAC LOUISE 
VANCOUVER—VICTORIA

І
G Voyez le Pontiac Gros Six . . . Juges de 

sa valeur étonnante par vous-même . . . 
condulsez-le. Vous avez à votre servies le 
mode de paiement G-MA.C. . . . préparé 

ni « _____i, P**" General Motors pour votre сотою-
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я .

*36$ '

I I Eng
Baxter : 
que la g 
français 
manifest 
et de crc

мате
*

PONTIAC mi «

I

іSpa Departement d’Agricufture du N.-B.
HoB-LBWIS SMITH, Ministre HARVEY MITCHELL. Sons-Ministre )
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E. A. CALDWELL Mgr 
Eugène PELLETIER J. U. DESJARDINS

A V. THERIAULT Prière-Verte,Sn'J-B4“"’ N "®'
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C. A. VIOLETTE 
St-Léonard, N. В.
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Spaghetti
Heinz
boite medium

15c

Feves Heinz
14cavec sauce 

Boîte medium

Blé d’Inde Aylmer
de Choix. Boîtes No. 2 
2 boîtes pour ..........___

29c
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gloire que de combettr» peur ta I 
tangne de ta petite.—Jean Deeet I

--------------------------1

ABONNEMENT: Canada SLSO Etranger $2.00 Rédigé en colleboratioe.

SACHONS BIEN VOTER LES FAITS SOUS 
LA LOUPE

l'hon. M. Baxter répond • MES 
MOULINS.

rie"?
—“Paul a rompu avec moi.”!
—“Ne pleurez pas Й est si beau 

qu'il trouvera vite une autre fil-

O. N. TRICOCHB

VARIETES Et d'autres se disent : ma “job”.
le.Le vote est le plus grand privilège dont jouit un ci- 

tojfgn. Dans toutes les élections de grande importance le 
vote est secret afin que l’électeur exerce ce privilège en 
toute liberté, sans qu’aucune force extérieure ne vienne in- Croitait-on qu’à l'heure actuel-
fluencer son opinion. Ie la F™nce- 4” T 600'e00

,, , ґ ... , , , . postes de reception, noccupe que
Il est de tactique courante, en politique, de chercher à it quatorzième rang dans le mon- 

inftuencer l’électorat ; c’est ce que l’on appelle de la “ca- de en proportion du nombre de 
baie”. Celle-ci s’exerce de toutes les façon : promesses d’a- ses habitants, et se trouve devaii-
venir, petites faveurs, cadeaux monétaires"ou liquides, etc. f*8 d’une fa9pn *”s ne**e non se“ 

, , , . . , ... „ . , ■ lement par les Etats-Unis, mais
Si le cabale jouait beaucoup d influence sur le peuple par la Suède le Danemark même? 

autrefois, il n’en est plus ainsi maintenant et c’est sage. Le Elle est juste sur le même pied 
peuple, aujourd’hui, cherche-autre chose en politique qu’- que Je petit Etat de Lettonie. Елі 
un, minime .gain passager ; il veut plus que jamais une ad- <* 4ui oonoerne les postes émet-
ministration honnête et économique, une administration tet!rs' *** poste fram:ala.le P1"8 
. . , T . puissant occupe le numéro tren-juste pour tous. Le peuple veut des représentants dignes Quatre sur la liste générale eu- 
de la confiance qu’il place en eux. ropéenne. Et ceci est d'autant plus

C’est pourquoi il ne faut pas se scandaliser si, cette lamentable qu’en 1921—il y a neuf 
année, de braves citoyens qui avaient mis leur confiance en ans settlement—fa FJrance était 
certains candidats en 1925, se rencontrent aujourd'hui ^ k” rapport"»"réatiïtbns 
parmi les supporteurs des candidats adverses. Pourquoi techniques, 
agissent-ils ainsi ? D'où donc vient le mat? Encore

Parce qu’ils comprennent qu’il y a, en politique pro- e* toujours dans fa routine admi- 
vinciale, plus que leur intérêt personnel ; il y a l’intérêt de. f, . j , s *ï . I . • ves. Des 1926^ un decret de loi
leur comte et de leur province, 1 interet de leur race et de tendait à l’organisation du mono
leurs descendants. pôle étatiste en décidant qu'au

Dans le comté de Madawaska, l’expérience du passé bout de cinq ans les entreprises 
nous a appris ce que vaut une bonne représentation. Cer- privees *eraient «tour à l’Etat, 
tains députés, disparus de la terre aujourd’hui, ont fait 
honneur au comté de Madawaska alors qu’ils étaient prati
quement seuls à faire la lutte contre une administration 
néfaste. Leurs succès firent honneur à notre comté et à 
toute la race.

Г
Voler un baiser, c'est justice, 

mais l’acheter c’est stupidité.U RADIODIFFUSION EN FRANCE PASSIM.
POUR MARIAGE%

Naturellement cela devait arrê
ter tout essor en la matière. En sent, c’est contre nature ; deux 
1928, autre loi qui, tout en per- lilies, c’est du temps perdu ; ne 
mettant temporairement 4’exploi- ;.as s’embrasser du tout, c’est de 
talion des postes privés existant trouvais goût, 
au 31 décembre 1927, précisait 
que les caractéristiques essen
tielles des postes devaient être obligation ; embrasser un enfant, V
maintenues t«44es quelles étaient c’est un détour, un regret de ne m
à ladite date. C’est dire que tout pouvoir embrasser la mère ; em- 

èe était officiellement in,- brasser un enfant au cou de sa
une.... évasion, en cas

Deux hommes qui s’embras- CONSOLEZ-Vous
commandez vos PLEURS à la

—“Pourquoi pleurez-vous Ma- PHARMACIE VAN WART

n r
Embrasser sa femme, c'est une

ргмГ
texd(t à l'entreprise privée— 1a mère, c'est 
seule capable de marcher de l’a- de surprise, 
vant. Toujours est-il qu'au jour-
d’hui" l’on voit des choses étran- Embrasser une laideur, c’est 
ges. Tandis que la Finlande pos- du courage ; embrasser sa femme 
sede déjà un poste de 40 kw., le de chambre, c’est dangeureux ; sa 
poste français le plus puissant ne fiancé, c’est tout prémédié ; une 
dispose que de 12 kw. antenne. Et jolie cousine à la fleur de l’âge, 
l’Angleterre va bientôt avoir une c’est une délicieuse friandise ; la 
station de 120 kw. antenne, et femme d’un autre, c’est excellent, 
huit autres postes émetteurs de mais nuisible.
60 kw. Quant à 'la qualité des ap- _________ _
pareils émetteurs, en France, elle Embrasser sa belle-mère ...c’est 
•est si mediocre que les emissions sj rare i 
ttrouhlent souyent les auditeurs 
des postes étrangers !
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Embrasser un parti poétique 
par principes, c’est noble.George Nestler Tricoche.

Par, Sain et Idéal poor 
l’Usage dans Thé oa Café

L’étreindre toute sa vie, c’est 
grandiose et méritoire.Une Entrevue Ecourtée Des troupeaux choisis fournissent 

le lait pour la MARQU8 “DO
ROTHY". Homogénisé pour une 
digestion plus facile—et stérélise 
pour votre sauvegarde dans les 
boites étanches “Dorohy”, dans 
lesquelles il se conserve indéfini
ment.
Le goût est délicieux. Essayez 
l’emploi du LAIT “DOROTHY" 
pour breuvage, la cuisson, pour 
tout usage. En l’achetant, remar
quez le Bébé Dorothy sur l'éti
quette — “Notre Emblème de 
Pureté."

Le répudier par principes, c'est 
difficile à faire, mais ça arrive.

Dans la présente campagne, les grands principes po
litiques des deux partis sont pratiquement les mêmes. En 
matière d’éducation, ce qui nous intéresse le plus, les deux 
chefs ont le même programme ; la politique des bons che
mins se continuera, sous un régime comme sous l’autre, 
c'est une nécessité des temps modernes. Elle a été inaugu
rée avant l’arrivée de M. Baxter au pouvoir et elle se con
tinuera dans l’avenir.

L’agriculture a fait des progrès dans la province ; elle 
en fera encore par la force des choses. L’industrie du bois 
prend une autre tournure dans laquelle les cultivateurs 
n’ont plus leur placç, pour leur plus grand bien.

La prohibition est une chose du passé et aucun des 
chejs ne songe à la remettre dans les statuts de la provin
ce. Il y a eu des ‘‘bootleggers” autrefois, il y en a encore 
quoiqu’en dise M. Baxter, et il y en aura dans l’avenir.

Ce qu’il importe de considérer c’est la façon dont la 
présente administration a rempli ses promesses et la ga
rantie qu’elle offre de les mieux remplir dans l’avenir.

M. Baxter avait promis de remettre le développement 
du Grand Sault entre les mains d’une Commission indé
pendante ; il l’a livré entièrement aux mains d’une compa
gnie privée avec copieux dédommagements.

M. Baxter avait promis un plébiscite sur la question 
de la vente des liqueurs ; il a institué la Commission des 
l.iqueurs sans consulter le peuple.

Cette Commission des Liqueurs, par acte de la Légis
lature, devait être indépendante des partis politiques. Un 
de ses membres administre le patronage des comtés de 
Carleton, Victoria et Madawaska depuis quelques années 
et s’occupe activement avec un autre membre de cette 
Commission, de l’organisation politique du gouvernement, 
dans la présente campagne.

M. Baxter, sur les instances du comité Langue et Edu
cation de la Société l’Assomption dont font partie les su
périeurs de nos deux collèges français de la province, a- 
vait promis de rendre justice à l’élément français en ma
tière d’éducation. Un règlement nouveau fut adopté au 
sujet des qualifications des instituteurs et institutrices bil- 
lingues dans les écoles acadiennes. C’était un point im
portant de gagné. M. Baxter, pris de peur à la suite de pro
testations d’un petit groupe de ses amis, a abrogé ce règle
ment, croyant que pour fins politiques, il ne lui faisait au
cun bien.

Le vice-président des Chemins de fer nationaux du Y revenir parce que ça paye,ce 
Canada, M. R. L. Burnap, était en ville mardi matin, ac- n'est pas beau, 
compagne d’autres officiels de la compagnie. à

S’y vendre, c’est lâche !M. Burnap termine une tournée qu’il a entreprise dans 
les Provincés Maritimes afin de connaître cette partie du Echo de campagne électorale- 
Dominion desservi par les chemins de fer dont il est l’un u cheval ^ bataiHe des con„ 
nés plus importants officiers, d etudier les conditions sous servateurs, en 1925, était sec ; il 
lesquelles fonctionne le C. N. R., aux différents endroits est man і tenant “mouillé” jus- 
et d’apprendre sur les lieux les améliorations qu’il serait 9“’aux oreilles ; c’est pourquoi on 
possible de faire pour la satisfaction du public et l’avantage !*®ptnse tant.d argent pouv élargir 
du chemin de ter. ,ДХ~ X

DorothyApprenant le passage de Monsieur Burnap à Edmun- 
dston, la Chambre de* Commerce locale a tenu à le rencon- Di se propose de faire un bar- 
trer. Un mémoire fut préparé dans lequel on attirait l’at- fa*e sur le Lac Ba-

їїййГнЗй zsss.ïys.rs, r* xv-sm, *ri"
à Edmundston.

BRAND^

A tous les reproches <jue l’op
position fait au gouvernement, «L’entqevue, telle que demandée, a été accordée pour 

neuf heures, mardi matin. Elle eut lieu, mais on prit soin 
de faire remarquer à Son honneur le Maire, au président et 
aux autres officiers de la Chambre de Commerce que M. 
Burnap et ses collègues avaient une entrevue avec les au 
torités de la Compagnie Fraser, pour la même heure.

Comme conclusion, l’entrevue des officiers de la 
Chambre de Commerce a été très courte ; elle s’est tenue à 
la hâte, debout et chapeau en mains, juste le temps des 
présentations et des compliments d’usage. Le président de 
la Chambre de Commerce expliqua brièvement l’améliora
tion qu a subi le service du C. N. R., depuis quelques an
nées, ajoutant que d’autres améliorations s’imposaient. 

On badina quelques instants puis “Good Morning Gentle
men ; 1 entrevue était close, il fallait se rendre aux bu
reaux de la Cie Fraser.

Nous ne disputons pas à MM. Fraser et Cie le droit 
d avoir des entrevues avec les autorités du C. N. R. ; nous 

prêchons pas à M. Burnap et à ses compagnons d’al
ler visiter les officiers de la Cie Fraser.

Nous voulons simplement rappeler que, malgré que la 
Cie Fraser est le plus gros client du C. N. R., à Edmunds
ton, elle n’est pas le seul, et que l’incident de mardi n’a 
ete que la continuation d’une politique que l’on suit en 
notre ville depuis plusieurs années.

j? F?ambre Commerce représente tous les hom
mes d affaires de la ville; elle travaille au développement 
de notre ville et dans les meilleurs intérêts d’une popula
tion de six mille âmes. A ce titre ses officiers devraient re
cevoir un peu plus de considération lorsqu’ils se présentent 
devant les autorités des chemins de fer de l’Etat, 
mentionner les services réels que cette organisation a ren
du aux chemins de fer nationaux dans le passé, et ceux qu’
elle pourra rendre dans l’avenir.

Pas de sensation comme un Huit
Pas de Huit comme un

HUDSON І
mЩШ

WêFacile à Acheter— 
Fonctionnement bon Marchéne re

ff11
Ü
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Cette barrière du haut prix coûtant et des frais élevés 
d’entretien est maintenant renversée par terre. Et le 
Hudson Grand Huit, grâce à un merveilleux déve
loppement, donne à des milliers la brillante perfor
mance et la distinction seules connues de quelques 
privilégiés jusqu’à ce jour.

Du moment que vous en prendrez le 
volant vous en sentirez la supériori
té. Il vous faut à peine toucher au ^
changement d'engrenages. Vous 
rampez pour ainsi dire en grande,

M. Baxter a trompé les Acadiens sur la question du 
rapatriment, malgré les promesses faites à la dernière 
grande convention acadienne à Moncton. De nombreux é- 
trangers sont venus s’établir dans notre province par sa 
politique d’immigration. Combien de familles acadiennes 
sont revenues au pays?

Sans mentionner les promesses de moindre impor
tance qui ont été mises de. coté au lendemain de l’élection 
de 1925 et dont a eu à souffrir certains candidats et plu
sieurs de leurs supporteurs.

Son honneur le maire Cormier, lors de la convention 
conservatrice, disait à l’assistance de bien écouter les ora
teurs durant la présente campagne, et conseillait aux élec
teurs de voter selon leur conscience. La recommandation 
valait son pesant d’or et nous osons croire que l’ancien 
candidat de 19^5 profite de son expérience pour continuer 
à éclairer h conscience des électeurs.

En résumé, nous croyons sincèrement que l’hon. M. 
Baxter a manqué de sincérité dans son administration et 
que la grande estime qu’il dit avoir pour la population 
française de notre province s’illustre clairement dans 
manifeste lorsqu’il cherche à soulever les préjugés de 
et de croyance en certains milieux, en disant:

“..—I think I can confidently ask the people to treat 
the selection of Mr. Jones as leader, as being the work of 
the Hon. P. J. Veniot, who displaced Mr. Dysart and re
placed him by Mr. Jones for purposes best known 
seif.” (Telegraph-Journal, page 12, samedi 7 juin).

L’hon. M Baxter ne reste pas à la hauteur de sa po
sition lorsqu’il emploi les mêmes intrigues qui lui ont valu 
le pouvoir en 1925.

Peut-il attendre de la

le disent des milliers d’autres, “Voi
là un vrai char.”

pour ta COACH
Neuf autres modèles 

tout aussi 
irrésistibles. Vaste choix de couleurs. 

Tous prix f. à b. Windsor, taxes en plus.

Il vous sera envoyé à votre porte 
un auto pour l'essayer

Ce n’est qu’en aljant faire un tour dans le 
Hudson Grand 8 ou en 4e conduisant que 
vous apprécierez «on fonctionnement dé
licieux. Vous êtes invité de prendre un 
char d’essai et de l’essayez pour la dou
ceur, la vitesse, l’accélération, la ma
noeuvre facile, le confort et l’économie. 
Il suffit d’un appel téléphonique pour a- 
voir un Hudson Grand 8 à votre porte.

sans
de prix

lentement comme en une promena
de du dimanche. Puis vous poussez 
du pied sur l’accélérateur et. vous 
voilà à la vitesse d’un train-éclair. 
Car le Hudson fournit sa force de 
façon sûre et sans effort.
Il renouvellera votre première mer
veilleuse sensation de l’automobi
lisme. Il vous enchantera par la puis 
sance de son moteur à huit cylindres 
Et il vous charmera par ses écono
mies de marche jamais réalisées au
paravant dans un auto de semblable 
performance. Et direz-vous, comme

Gaspard BOUCHER.

PERES DE FAMILLE 
Notre Certificat Spécial F»™K«1

Vous permet d’administrer vos biens 
“même après vdtra mort".

Voua avez au amasser; vos enfants sauront-ils i ?

PROFITEZ DR NOS MILLIONS mason
race ; ■

FAMILLE RENTIERE

MEME AVANT 10 ANS HUDSON’S (fai#
,co qu’il y a da plus partait en fait de

to him- ïfitÉWÈÀmsi. .4 4DISTRIBUTEURS àD. J. LONG,
M St-Jacquea, Ouest

A. J. GERVAIS, 
at-Yéooard, N-B.

D. J. LONG 
CMr. N.-B.

Si WALTER HOGG,
N.-B.-------- й*

і'

I

J. G. BOUCHER, éditeur-propriétaire
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çais à ta perfection.—j. Noi
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“LE MADAWASKA”FUMEZ LE TABAC

Paraît tous les JeudU
ABONNEMENT

Canada, 1 an ---------------- $l-$0
Canada, 6 mois - 
Etats-Unis, 1 an 
Etats-Unis, 6 mois —— $1.00 
L’abonnement est strictement 

payable d’avance. Ajoutez 15 
sous aux chèques pour l’é
change.

1
75

$2.00F 4
La Cie de 

Tabac Terrebonne
TERREBONNE, Qué.

ANNONCES
Petites annonces : à vendre, à 

louer, on demande, etc.:
1ère insection--------
Insertions subs. —
Annonces commerciales passa
gères ____________ 25c le pce.
Annonces à long terme: tarif 
spécial fourni sur demande. 

Les petites annonces sont 
payables d’avance. 

• Nous publions gratuitement 
pour nos abonnés les avis de 
naissances, de mariage, de fu- 
néraill t, etc.

Cultivateurs et manufactu
riers de tabacs canadiens, en 
existence depuis 10 ans ; offrant 
en vente grand nombre de va
riétés de tabacs de qualité ex-

■50c
35c

tra.
Avec Progrès Constant 

en affaires.
j.n.o—23j.

strictement

m

if

MM. LES SECRETAIRES 
D’ECOLES

A VENDRE — Formules pour 
avis de taxe d’école, 50c le 100. 
S’adresser au Bureau du “Ma- 
dawaska”, casier 159, Edmun- 
dston, N.-B.

HOMMES D’AFFAIRES 
A VENDRE — Papier à cla- 
vigraphe, 4 copie, rubans à 
clavigraphes, papier carbone, 
classeursè filières, boîte à fiches 
crayons, plumes, etc. Service 
de Librairie “Le Madawaska”, 
Casier 159, Edmundston, N.-B, 
25a—j.n.o.

MONUMENTS
FUNERAIRES

En granit et en marbre.—De
mandez les prix et voyez 

les différents modèles.

Service d’Ambulance
Voiture automobile moderne. 

Service Jour et Nuit 
Téléphonez 138-31L'AFFAIRE LA PLUsf 

IMPORTANTE 
DU MONDE

J.-B. COTE BENTREPRENEUR 
DE POMPES FUNEBRES 

LICENCIE
FéL: 138-31 Edmundston, N.B.

1
POUR VOUS-MEME

1. Un plan systématique d'éco
nomie vous assurant l’argent 
nécessaire pour les occasions 
ou les circonstances impré- 
vuées.

2. Un bon crédit еИцк garantie 
collatérale convenable pour 
contracter des emprunts, mê
me en temps de crise finan
cière.

3. Un revenu chaque fois que, 
par suiite d’invalidité, vous 
pourriez être empêché de tra
vailler au delà de quelques 
semaines, ce revenu étant pa
yable aussi longtemps que 
dure 'l'invalidité.

4. Un revenu pour le reste de 
vos jours, commençant à 55, 
60, 65 ou 70 ans, suivant l’ar
rangement fait.

SUN LIFE ASSURANCE 
Company of Canada

Canada’* Leading Life Co.
Ass. en force: $2,400,000,000 

Actif: $568,000,000.

4
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G. T. KENNEDY;
іreprésentant local 

EDMUNDSTON, N.-B. 
Rue de l’Eglise — Tél. 120-21

E
Iconde que sa pensée, sa pensée en

tière, ne demeurât accaparée par 
l’image des deux êtres les pius 
chers qu’H avait en ce monde : sa 
femme et son fils. Il s’inquiétait 
d’autant plus qu après son a rs- 
tation, on avait enlevé le • a mai
son tout son argent et tous ses 
papiers.

De l’aiigent il s’était un peu 
moqué, il savait que des amis se 
chargeraient de veiller sur sa 

femme et son fils. Mais ses pa
piers i. Là était pour lui la plus 
forte inquiétude. N’al’ait-on pas 

papiers pour se 
faire des armes contre lui même 
et sa faiivMe?.... Il l’avait redouté. 
Pourtant, ces papiers ne conte
naient rien qui pût le faire passer 
pour un vulgaire criminel ; c’é
taient des papiers d’affaires en 
géne-a’ Mais il s’y trouvait mêlée 
’’■ne énorme correspon ianco 
les agents de Washington et 
le général de La Fiver.* et le 
comte d'Estaing. Cette correspon
dance coi tenait les noms d'une 
foule de ses amis qui pourraient 
être pins tard inqmétést par le* 
•autorités anglais. Or, Du Ca vet 
n’aurait voulu pour rien au monde 
compromettre qui que ce fût, mê
me involontairement; et voilà que 
par ces papiers on portrait trouver 
matière à incriminer d’autres que 
lui-même.

Arces pensées et appréhensions 
Du Calvet avait senti la racine de 
ses cheveux s’humecter d’une

pu» soi! coeur s’é- .... 
ai déchire et son âme s’était meur
trie. Heureusement, cet affaisse
ment de lui-même n’avait duré 
qu’un moment.

VI

DANS LE CABANON

C’était dans un cabanon à 1 -u 
près au cenrre du navire que Du 
Calvet avait été enfermé après 
son arrestation à Tuois-Rivivres, 
c'est-à-dire un cachot étroit qui 
ne recevait aucune clarté du jour. 
Ce rabanon, et il y 
très, était réservé au châtiment 
de la mutinerie. On jetait le ma- 
eldt en pleine rioiiiceur pour qua
rante-huit heures, sans boire ni 
manger. Il n’y avait ni lit, ni sièv 
ge, ni luminaire. Si le pauvre dia
ble devenait trop las, il s’étendait 
sur le parquet.

Four Du Calvet on avait eu 
quelques douceurs : on lui avait 
Uunné tin lit de camp, tin escabeau 
et une petite table ainsi que l'usa
ge d’une lant’Ç'.; ne. Trois fois par 
jour le cuisinier du bord, accom
pagné d’un matelot, 1-ui apportait 
des mets aibondants et assez bien 
apprêtés. Du Calvet pouvait danc 
manger à sa faim, boire et dor
mir, Mais, tout comme Saint- 
Val lier, il avait trouvé que ces 
bonnes choses ne suffisaient pas 
à l'existence de l’homme, et na
turellement, il devait souffrir.

Lorsqu’il était fatigué d i Ht, n 
marchait par l’étroit ca.bvt. c’est- 
à-dire qu’il ne faisait que tourner 
et retourner. Mais enfin il finis
sait par se délasser du lit,et quand 
frétai las de cette marche, i! re
prenait le lit. Les heures qu’il vé
cut là furent donc des heures in
terminables; c’est pour lui une 
sorte d’éternité : il n’y avait plus 
ni commencement ni fip. L’inquié
tude et l'anxiété ne cessaient de 
le moindre au coeur. Pas me sc-

I

en avait d’au-
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T
A LOUER

Logement de 5 appartements, 
bien fini, à louer immédiatement. 
S’adresser à FRED T. LAJOIE, 
marchand, Edmundston.
1000—j.n.o.29m.

Consultez;

H.L. SORERS ASSURANCES

criez-
v$?s ХЩЩ

’ po&if inconsequent i

Ну®! A VENDRE
Un auto Chevrolet Coach, mo

dèle 1928, en parfaite condition 
avec 5 bons pneus, à vendre à très 
bon marché. S’adresser à F. O. 
LANDRY, bijoutier, rue de l’E
glise, Edmundston.
Ю09—lf-12jn.

GENERALESЙ !
Automobiles — Feu 

Maladies et Accidents 
Plate Glasses — Etc.

représentant spécial 
— de la —«

№
AVIS AU PUBLIC 

J’avertis k public et les mar
chands en particuliers que je ne 
suis pas responsable des dettres 
de ma fi'Me Ida Ouellet d’Edinun- 
dston, pour cause de départ. 
Georges V. OUELLET 
1009—2fs-12jn.

MARITIME LIFEUSEZ BIEN LES 
PETITES ANNONCES

Assurance Company■-
Lee barbes fainuUs, non raeéée вопЬ еошше Ім nhiigiwrca 

tempe qu’il le. polit.éf POU À CHAUSSURES O

Pour détails fournis avec 
promptitude et satisfaction é- 
crivez ou téléphonez à

Phone 197 — Casier Postal 612

j

Messieurs les Fumeurs!
Faites venir la 'liste d» prix- 

circulaire, vous renseignant pour 
l’achat de vos tabacs en feuilles, 
hachés, cigares et articles de fu
meurs de la Maison J. A. PILON, 
St-Roch l'Aohigan, Comté L’As
somption, P. Qué.
948—j.n.o.-13m.

II

TROUVES
Lorgnons avec bordure ец cel

luloid, ont été trouvés récemment. 
Prière de les reclamer au Bureau 
du “Madawaska”, en pavant les 
frais d’annonce.
1007—2fs-I2jn.

EDMUNDSTON, N.-B.
2« Etage, Edifice David

j/eBOÎTEdeNUtiGI ïsxmnâmlourde main/SERVANTE
On demande une servante pour 

emploi immédiat. De vira parler 
anglais. S’adresser à Mme Sam 
FÜHRER, rue Sormany, Edinim- 
lston, N. B.
1010—3fs-12jn.

ON DEMANDE
Des correspondantes pour la 

ville d’Edmundston, pouvant four 
nir des notes locailes. Bonne ré
numération. S’adresser à l’Impri
merie du Madawaska, 75, rue de 

j.nx).—-8m.

TSF

CHEZ LES FOUS ....
Un reporter visite une asile d’a

liénés.
Le directeur, qui 1’accompagne, 

lui dit :
—Nous allons d’abord intervie

wer ceux de mes pensionnaires qui 
sont calmes, les foux 
l’on peut peut dire. Ca vous pré
parera à voir les autres.

Un peu après, le directeur in
troduit le journaliste dans une 
cellule:

—Celui que vous voyez là, ex
plique-t-il, est un inventeur dont 
le cerveau a sombré. Tantôt il se 
croit Archimède, tantôt Einstein ; 
à part ça, pas méchant pour un 
sou.

—Et bien, mon ami, fait le di- 
fin résolu cerecteur, avez-vous en 

difficile problème ?
Le fou se retourne :
—Le problème est résolu, mais 

quel est ce monsieur là? Il vient 
pour me voler, voler mon inven
tion. !

Ce disant, Archimède-Einstein 
se rue sur le journalise, l’empoi
gne et, par la porte restée ouverte, 
le lance dans le couloir.

Le directeur s'empresse de sor
tir et de refermer la porte. Cela 
fait, il s’approche du journaliste 
et toujours souriant :

—Voi'l* 1 fait-il; maintenants! 
Voule voulez, nous aillons nous 
rendre chez les foux furieux.

—Non, merci! répond le visi
teur ; ce que l’ai vu me suffit.

l’Eglise.mmm LES BULLES DE SAVON 
GROSSES ET COLOREESm A VENDRE

Bonne maison située à Tangle 
de la rue Michaud et l’avenue 
Lynott avec ameublement com
plet, ou sans l’ameublement.Pour 
prix et conditions s’adresser à J 
Ernest HEBERT, bureau, maison 
de Cour, rue St-François, Edmun- 

1006—jji.o.—5jn.

I
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| Qui de vous ne s’est récrée sou

vent à lancer de ces billes légères, 
soufflées à l’aide d’un chaluçaum 
ou d’un tuyau de pipe, dans l'eau 
de savon.

sages si

Le malheur c’est quelles sont 
quelquefois bien difficiles à for
mer, n’est-ce pas?

Voulez-vous un moyen de les 
éussir toujours et de les obtenir 

grosses et colorées?
Au lieu d’employer du 

ordinaire pour préparer l’eau, pre-
ne/, une petite quantité d’oléate Archimède-Einstein n’a pas
le soude et de glycerine; vous doigné se déranger. Debout de- 
•buendnez ks bulles dont la gros- vaut un tableau noir, qu’il cou
seur atteindre un diamètre de 60 vre de chiffres, il continue sa be- 
centimetres et dont l'éclat

'

BARBIER
Un bon salon de barbier est 

maintenant ouvert à l'Hôtel 
Ringuette. Votre patronage est 
cordialement sollicité.

ADRIEN CYR,
savon.

1005—4fs-5jn.

CHALETS A LOUER
5 chalets très confortables, 

meublés et avec canot, situés à la 
“Petite Décharge” à Ste-Agathe, 
Maine, à louer à la semaine 
pour la saison d’été. Prix raison
nables. S’adresser à M. Jos DA
VID, Edmundston, N B.
1103—3fs-5jn.

ELLE A SON MARI 
—“Encore un mot et je suis 

veuve”.
LISEZ ET FAITES LIRE 

“LE MADAWASKA”
sogne, le sourcil froncé.sera

surprenant.
Leur durée sera rès prolongée. 

On en a quelquefois conservé 
sous une doche de verre pendant 
quarante-huit 'heures.

ou

i

I UN BEAU VOYAGE EN 
AUTOBUS

Un autobus spécial dé Moncton 
partira d’Edmundston dimanche 
matin le 15 juin prochain à 8 heu
res pour Moncton, en passant par 
Grand Fails, Woodstock. Frétii- 
ricton, Sussex.

Ггіх raisonnables. Le départ se 
fera de l'Hôtel Grand Central, 
St-François.
3fs—29m.

JS

%* •*rue

VOTRE PIANO EST-IL 
EN BON ORDRE?

M. Ross, accordeur de pianos 
de St-Jean, sera à Edmundston au 
commencement de juin. Les per
sonnes qui désirent faire accorder 
leur piano sont priées de donner 
Lur nom chez M. Sidney Laporte, 
photographe, rue Hill, Edmunds-

998—j.n.o.-22m.

1

ALFRED B. PELLETIER
§s STATUAIRE

Manufacturier de Monuments 
et d’Epitaphee de toutee 

sortes.

11
A LOUER

Maison de 5 appartements 
nie de toutes les commodités 
dernes, à louer immédiatement. 
Pour plus d’informations s’adres
ser à Jos CHARRON, 91 rue St- 
François.

в mu-
mo-m

'

ST-BASILE,
Co. Madawaska, N.-B. 

1er sept. ’30.
Ж
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joies le jeune homme grimpa les
tement l’échelle. Il refit rapide
ment le chemin qu’il avait par- 

quelques instant's aupara
vant. 11 se Mt bientôt au pkd de 
l’écoutille. Alors il respira 
un gand allégement. Il lui avait 
semblé qu’il était demeuré un 
siecle dans les flancs de ce navi
re, où à tout moment il avait re
douté délire surpris par quelque 
marin ou tout autre personne at
tachés au navire.

Après avoir remis à sa place la 
lanterne du couloir, Saint-Vallier 
monta l'escalier de l’écoutille, 
mais en posant ses pieds sur le 
pont il se heurta à un individu, 
que peu après il cru reconnaître 
pour le veilleur. Celui-ci à l’ins
tant

tenir longtemps cette lutte, car 
il poussa un appel au secours.

Saint-Vallier lui posa une main 
sur la bouche.

—Animal, gronda-t-il en même 
temps, as-tu envie, de me faire 
pendre par tea gttetix de maî
tres !

Mais le cri du matelot, heureu
sement, fut étouffé par le vent 
qui mugissait.

Il fallait pourtant mettre un 
terme à cette lutte. Saint-Vallier 
auait pu par un coup dé poignard 
se débarasscr de l’homme, mais 
il avait horreur de l’assassinat, à 
moins que sa vie ne fût positive
ment en danger. Or, ce danger se 
présenta, quand le matelot glissa 
rapidement une "main à sa ceintu- 
ture pour y prendre un pistolet, 
Saint-Vallier ne vit pas le geste, 
il le devina. Aussi, sa résolution 
fut-elle vite prise. Plus rapide que 
le matelot, il saisit un poignard 

maneau et juste au mo
ment où son adversaire apprêtait 
la détente de son arme, il leva le 
bras et l'abaissa avec la vitesse de 
l’éclair. Pardeuxfoisil plongea la 
lame du poignard dans l’épaule 
du veilleur qui lâcha prise, échap
pa son pistokt et s’écrasa sur le 
pont. Saint-Vallier kva son poi
gnard pour la troisième fois, et 
cette fois il l’en fonça dans le 
coeur du matelot. La mort de ci 
dernier fut presque instantanée. 
Alors Saint-Vallier eut cette pon
tée:
t —Si k cadavre* est] découvert, 
la défiance sera mtàe en éveil 
le navire, et il ne me sera peut- 
être pins possible d’y revenir 
f Sans plus tarder, il souleva 
Fbnoimer,lc porta jusqu’au

pet et le laissa .ornber dans les 
Hots du fleuve. Puis il courut au 
mât d’artimon et agita la lan’fi
ne d'une certaine façon pour re
venir près de l'écoutille et atten
dre.

couru

avec
Dix minutes s'écoulèrent, puis 

une v5îx monta du fleuve :
—Saint-Vallier, est-ce vous?
—Oui, répondit Saint-Vallkr, 

approchez.
L'instant d’après il attrapait 

au vol l’échelk de corde et des
cendait dans l’embarcation qui, 
à toutes rames, reprit le chemin 
e la ville.
Saint-Vallier entraîna ses hom

mes à un auberge de la basse- 
ille et leur fit servir des eaux- 
de-vie.

Maie l’un d’eux à ce moment 
jeta un cri de surprise en regar
dant le jointe homme avec atten
tion.

Щ1
1

A.

(Suite)14— Ma prison est en la ville de Qué
bec d’où je viens pour découvrir 
la vôtre. Aussi, comme des expli
cations seaient trop longues, je 
vous prie de prendre patience et 
de ne pas désespérer. Je viendrai 
un de ces soirs vous rendre une 
plus longue visite. Je vais me 
contenter d’examiner le cadenas 
de votre porte, et il faut que je 
fasse vite pour ne pas m’exposer 
à être surpris ici.

Dans ces paroles le jeune hom
me saisit une très vive émotion.

r —Monsieur, répondit-il, je suis 
un ami. Tout le pays vient d’ap
prendre ovec consternatnon vo
tre arrestation oefonnée par Hal- 
dimand. Moi, j’ai été informé au
jourd’hui' même que vous étiez 
enfermé à bord de ce brick. Or, 
j’ai voulu m’assurer de la loca
tion exacte de votre prison.

—Mais qui êtes-vous? demanda 
encore la voix de Du Calvet.

—Saint-Vallier !
Le jeune homme entendit une 

exclamation de stupeur.
—Mon nom vous surprend? de

manda-t-il.
—Oui....

»
même, rude gaillard qu'il é- 

tait et solide, saisit Saint-Vallier 
à la gorge et et demanda d’une 
voix souirde :

—Qui es-tu?
Saint-Vallier

i
m

■

ne répondit pas.
. . , , , „ . a première pensée fut de faire
A b lueur de la lanterne Saint âcher son cou et d’empêcher k 

Vallier examina attentivement le veilleur d'appeler à l’Aide, Une 
cadenas. Puis il sourit et dit: courte lutte s'engagea entre les

Monsieur, je sais tout ce que deux hommes. Saint-Vallier réus- 
je voulais savoir, et le hasard me sit à faire lâcher 
favorise. Je vous souhaite donc 
bonne nuit. Je reviendrai un soir, 
une nuit, je fie sais à quelle heure, 
car il n’eàt pas facile de s'mtro-

sous son
—Qu’est-ce do rtc? demanda 

Saint-Vallier. .
—Du sang.... vous en êtes lotit 

pkin, répondit l’homme.
En effet, le jeune homme avâit 

u sang aux riiâitts, au visage et 
sur sa chemise.

H sourit, se pencha à l’oreille 
de ses hommes et murmura :

—N’en dites rien.,, c’est «in

sa gorge, et as- 
saya de terrasser son adversaire 
pour le réduire à l’impuissance. 
Mais le veilleur était phis soli- 

. .. . . , de encore qu’il n’en avait l’air et
dmre ici, en ce sens qu pe y risque Saint-Vallier comprit que la lutte 

n'S I* vous .h,sse 'e*!*- pouvait durer longtemps, assez 
lance. On s occupe de vous et je longtemps pour que les matelots 
vous prie de croire que vous res- et les officiers du navire en re- 
pirerez bientôt 1 air de ta liberté, venant de la vilk, s’emparent dé
A1HeWVbUV ’ m9'îUr- Й et ,e en un "cabanon, à
Air c est la Vie que vous m‘ap- Tond de сак, tout semblable à 
portez dans mon tombeau! celui où gisait Du Calvet

—Espérez donc, monsieur!.... Mais le veilleur, lui, sentait pro- 
Et en meme temps que ces pa- baiblement qu’il ne pouvait sou-

parcc que je croyais 
q ie monsieur Saint-Vallier était, 
ainsi que moi-même, prisonnier 
d’HaMimand.

—C’est vrai, nnnskur, je sais 
bien l’un des prisonniers d’Hal- 
dimand.

T—Mais alors, vous êtes enfer
mé voisin de moi?.fit la voix stu
péfaite de Dn Calvet.

—Pas pnéqisément, monsieur.

pauvre diabk d’anglais que j'ai 
été forcé d’expéditr au paradis de 
ses aietlx!

Puis H jeta sot la table іще 
bourse pleine de pièces d’or en 
disant:

—Restaurez-vous a ma santé, 
mes braves, et bonne nuit:

sur

I quitta l’auberge. •pa*a-

Ш-

Л Votre Service • • •

HP?

W'

C^tte vignette fepnêsente le corbillard-automobile que j’offre 
à la disposition du public et qui se distingue par caractère 

religieux.

A. BOUCHER
DIRECTEUR DË FUNERAILLES

14, rue Canada Téléphone. 86-31
EDMUNDSTON, N.-B.

CLEANERS-

№шт
AVEZ-VOUS

EXAMINE
votre Garde-Robe?

Cette robe, ce manteau 
ou ce costume de l’an der
nier.... c’est votre avantage 
de l’user, madame. Et vous 
le pouvez... avec notre aide. 
Nn nettoyage d’experts 
vous surprendra de notre 
ouvrage.

Téléphone 32-21
Collection et livraison dans tou

tes les parties de la ville.

R.-H. RICHARDS
27, rue de l’Eglise 

$n face de Larlee’s Electric shop 
EDMUNDSTON, N.-B.

I

POUR LE DEUIL
Cartes Mortuaires 

Feuillets Mortuaires 
Bouquets Spirituels 
Offrandes de Messes 

Cartes de Sympathies 
Cartes de Remerciements 

pour Sympathies 
Papier à lettre à bordure 

noire.

LE MADAWASKA
rue de l’Eglise. 

Casier 159 Edmundston.

Lover's Form
LE FAMEUX

CORSET
Sans baleine—avec brassière 

SANS ACIER 
SANS BALEINE 
SANS AGRAFES 
SANS LACETS 
LAVABLE 

Assis ou debout, penchée 
comme vous le vouliez, le Cor
set “Lovers-Form”, donne une 
glorieuse liberté d’action—reste 
toujours en place et s'ajuste 
bien. *

CHAUSSURES
Large assortiment de Chaus

sures pour hommes, dames et 
enfants comprenant les plus ré
centes nouveautés.

En Vente Chez:

FRED T. LAJOIE
Marchand Général 

EDMUNDSTON--------N.-B.

LUS CUITS ПАШИШ
Grand Roman Canadien Inédit

Par JEAN FÉRON
Tous droits réservés, 1925, par Edouard Garanti, 152, Ste- 

Elisabeth, Motnréal, P.Q., où l'on peut se procurer ces 
volumes au prix de 25 sous, par la poste 30 sons.
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bano par le Dr Léo» Côté, en 
l’honneur de «on fils nouveau prê
ta*.

Prirent part і ce banquet: M. 
l’abbé Charles Eugène Côté, M. 
le curé J. P. Cyr, M. le chanoine 
F. Charron, MM. les abbés Er
nest Gagnon V.F., J. A, April, 

Le 2J mat, „ paroisse œ St- Georges Gamrin Eudore Des- 
V- bias de Cabano éta.t en liesse *>■«"«■ ,p- Ç; Saradon, Alfred Mo- 
» : occasion de l’élévation à !:.
ut- te d’un de ses enfants. L’or- rad.s, Frère I.*er. supéneur des 
linats n était célébré pour U pre- frèr“ du Sacré-Coeur de Cafca- 
foie dans cette paroisse, fut pré- !?• ,Me Pr 
«idée par Sa Grandeur Mgr. VF.- M’ !f,Dr e‘ M“*?„-A' E?1?”’ 
vêque de Gaspé. Accompagnée
deM. le chanoine FortunatChar- îf Çô*'’ S?te’ M
ron, supérieur du Séminaire de £ T England, M. Léon Gagnon
Rimouski et M. l’abbé J. Eudore k Л* M »* Я’ J-
Desfcfei» curé de Ste-Rose du ErneW Cote, M. et Mme Arthemr 
Dégelé; M. l’abbé Léopold Des- Drscoteau^ Mme Martuas Clou- 
biens, «Caire de CAano agissait Iser. MUe Fernande Clout,* , M 
comme cérémoniaire. et Mme Barthélem, Leclerc^ bL

Dans le coeur on remarquait: НеПГк<^’Л1Іk Pr.et
M. le Curé de 1. paroisse. l’abbé “ПЛСаГ”Єи йяУ1J* "T"
J. P. Cyr, le chanoine Th. Landry ? ’ “і пЧ?
de Cacouna, MM. le» abbés E- J. O. BtgueM.e, Mme J. D Mc- 

Lest Gagnon V F., Zé de Notre- Womack, M. et Mme Ph.leas 
Dame du Lac, P. C. Saindon de î? et Mme Akfclard Breton
Rimouski. АЦ>. Mivrlle de Gaspé SS
Dans le bas-choeur : M le üTei Çdks Fortm, KejeanI Mde Léon Côté père et mère du Gagnon Rcfcert Descoteaux, 
nouvel ordonné, ion frère Alexan Mlle* Ghislaine Fort™, Andree
dre Côté, ses soeurs Mme J. E. A ,fan7.’ . ...
Fortin, Mlles Thérèse et Gertru- D“ dinars ont etc prononces
de Côté, ses boeux-fères M. le Dr far M.k с“гег-ЕгпеЛ‘ ?agT°n’ ,M 
J. E. A. Fortin et M. G. T. En- І PAbCyr’ M l(,cha,S°™-
gland de Cabano, M. Léon Ga- E»t“nat- C!larrorn: . 4, abbe 
gnon d’Edmundston. Oncles et Charles Eugene Cote M le Dr 
tantes: M et Mme Arthémi Des- Eeo" Cjfc. MJe Dr L F Dube 
coteaux de Ste-Perpétue, Nicolet, Ie u™*'
Mme Mathias Closer de Que' M le No aue y H. Re
bec. Cousins et cousines: M. le ,and; ”• J’ \ A Fort'“’
Commandeur et Mme G. J. Er- M.-f D McCormack 
nest Côté, M et Mme Barthélé- . eta,t resplendissante
mi Leclerc, M. et Mme Henri «>т,еге, garme dmscr.ptions 
Côté, Mlle Fernande Cloutier de rf’*w“se.s, «re, appropnees I.e 
Québec, Robert Descôteaux de nl™u.^.«^,knt et ne latssa.t 
Ste-Perpétue, Nicolet. Neveux et Ггп a d?,rer’ ,L,a B?,te ,a. Ph,= 
nièces : Cilles et Ghislaine Fortin, fran.cbe n acess; df re*"e.r d I'ant 
Provencal, Marcel et André En- ce d,ner’ ^ ‘abes etment ser- 
gland de Cabano, Régean Gagnon Г** av~ P^Phtude et oehea- 
S*?"' NB?M et Mme

iS , ,m,nt te lle, Sylvie Auhé, Eli, Breton. 
,.L?"ef eta,t ?... nt rT' Patrice Bouchard. Henri Bérnlté,
^?“fUPsm d C !"SeTS de! sous l’habile direction de M. Wal- 

J Prendre part te Hogg, d’Edmundston, N B.
. 1, Л Г ■ a Tous se séparèrent enchantés.

r,w 1T 1 f ^ souhaitons au nouvel ordonné, 
VégHse « J sMièté U PretrC da°S “AD MULTOS ANNOS”.

Le 26, M. l’abbé Charles-Eugè- 
I ne Côté a chanté sa première mes- 
|se, assisté comme diacre, par M.
I l’abbé Léopokd Desbiens et 
Ime sous-diaore par M. l’abbé Do- 
Inat Paradis, confrère de classe.

Le sermon de circonstance a 
jété donné par M. l’abbé Eudore 
I Desbiens curé de St e-Rose du Dé 
lgclé. Il nous a montré la grandeur 
Idu prêtre, le reepect qui lui est 
I dû. Dans un style élevé et châtié,
I il nous a démontré que sans prê- 
jtre, l’Eglise du Christ s’anéanti- 
I rait.

ORDINATIONlis
SACERDOTALE

Electeurs & Electrices
DU COMTE DE

Madawaska

. $1.50 

. 75
. $2.00 
- $1.00 
tement 
îtez 15 
ur l’é-

Ordùurtion sacerdotale de M. l’eb- 
bé Charles-Eugène Côté,, à 8t- 
Mathias de Cabano.

m
îdre, à ■Щ
te.:
— 50c 
_ 35c
passa
it pce. 
:: tarif 
inde. 
s sont 
ivance. 
tement 
ivis de 
de fu-
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VOTEZ POUR
Une Administration Responsable

QUI PROTEGERA LES INTERETS
DU PEUPLE

EN SUPPORTANT LES CANDIDATS DE

L’OPPOSITION

,iig %
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v—De- 
oyez
8S.

ince
derne.

sUt

Iг
Des produits de la

terre, quel est le....
=1RES Я

i, N.B. corn-1 —-Plus noWd?—Le melon qui 
descend des pépins.

—Plus collet monté ?—la fraise.
—Plus sot*?—le cornichon. Je 

ne sais pourquoi, mais on s’accor
de à le dire.

—Plus amateur de notes?—ar
tichaut qui n’est jamais 2 ans por
te-feuille.

B
B ш1
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—Plus productif à cultive^? — 
a carotte.

—Plus généralement rediouté 
des poissons ?—la pêcre.

—Plus ourmenteuH?—4e souci. 
—Plus belliqueux?—le gnena-

Le chant, sous l’habile direc
tion des Frères du Sacré-Cœur 
avec le concours de leurs élèves 
et la chorale de Cabano, a été très 
bien exécuté. M. le Dr J. E. A. 
Fortin a bien rendu le cantique. 
“Que notr voix s’unisse aux 
chants des anges.”

| Avant de dîner, Mlle Ghislaine 
Fortin, nièce de M. l’abbé Char
les Eugène Côté, a présenté à 
son oncle une gerbe de fleurs, et 
au nom de tVxis lui demanda sa 
bénédiction. A midi, un dîner fa
milial a été donné à Miôtel Ca-

Kі
dier.Я

—Plus frisé?—le tabac.Є8

L*Hon. J. E. Michaudils =
BON SIGNE

“Pour savoir quelque chose de 
cette personne que vous aimez il 
faut la décrire.

—“Elle a nne verrue au bras 
droit.”

«s
Slies Avocat d’Edmundston, député du comté de Mada

waska depuis le mois de février 1917, membre du 
cabinet Foster-Veniot de 1921 à 1925, membre 
de la Commission Hydro-électrique du Nouveau- 
Brunswick de 1923 à 1925, critique financier de 
l’Opposition et l’un des plus précieux représen
tants de la population française du Nouveau- 
Brunswick à la Législature provinciale.

nents
Dr L. J, Violetteі

rdure ..

Médecin de St-Léonard, député du comté de Mada
waska depuis 1921. Citoyen intègre et député dé
voué aux intérêts du comté de Madawaska qu’il 
représente depuis neuf ans. Partisan de la politi
que de la mise en valeur des ressources naturelles 
de la province par le peuple, pour le peuple.

»
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ASSEMBLEES » 
*»!Dimanche 1$ Juin

AUX ENDROITS SUIVANTS
St-Jacques & St*Joseph 
Baker-Brook 
Edmundston, '

un peu 
amis se 
sur sa 
ses pa- 
la plus 

-on pas 
pour se 
і même 
redouté. 
! conte- 
e passer 
il і c'é- 
lires en 
it mC'lée 
icc avec 
et avec 
і et le 
rrespon- 
s d’une 
orraient 
par lc« 
Ca vet 

■ monde 
fût. mê- 
oilà que 
trouver 
1res que

m
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Apres la Messe 
3 Heures P. M. 

tre Casino - 8 Hres du Soir 
Adresseront la Parole

m :
•4

U, et Mme THOS. B. REED

- tourdis que je ne pouvais 
debout; j’étoit toujours constipé, 
nerveux et ne pouvais dormir. 
Pendant plusieurs nuits il toc fal
lait me lever et rester dans une 
chaise pendant plusieurs heures.

“Saigon m’a rendu la santé. 
Mes nerfs sont mieux et je dors 
comme une jeune homme. Ma for
ce m’est revenue et j’ai 
sé de 15 livres. Je suis 
bien.

“Saigon a aidé à 
est mère de 13 enfants, de la 
me façon. Elle a engraissé d

rester“Saigon nous a donné la san
té, la force et le bonheur à ma 
femme et k moi et je ne prendrais 
pas tout l’argent au monde pour 
> bien qu’il m’a fait' , déclarait 
I homas B. Reed, fermier et mar

chand de boh bien connu, demeu
rant an No. 919, tue Holmes, 
Kansas City, Mo.

“Il y a cinq ans, alors que j’é- 
tais sur le tram allant de Bonsa- 
ua, Canada, à Calgary, j’eus une 
attaque sérieuse d” ------5
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TOUS!
■V t ’ je

pourrais vivre jusqu’à ma desti- me façon, bile a engraisse a 
nation. Lorsque ie revins- à moi livres et se sent mieux et plus 

à Calgary te que iamah.’’ 
t ronetom- M. 1

tensions 
seine de 

d’une 
«ur s’é- 
it meur- 
affaisse- 
ût duré

І

se Méthodiste.

“Depuis fài souffert constam
ment d’attaques
maux de tète qu 
aient» jours. Tout
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“U VENTE DE/ VENTE/**
------------CHEZ------------

SAM FÜHRER
BAT SON PLEIN

ENCORE 

2 JOURS

d’Aubaines

LA VENTE SE 

TERMINE

SAMEDI
Л 11 HEURES

V

Pr

G
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Heur
»

Plusieurs Spéciaux ont été Renouvelés pour 
VENDREDI & SAMEDI

95cBLOOMERS en soie et 
BAS en soie___________ 39c | IJ9SLIPS 

en soie
PANTALONS 
pour hommes

v'V"4:

Ш ш

mr,
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plus de gens 
roulent sur des 

Pneus 
Goodyear

que sur toute 
autre sorte

b.

<
U .

N'est-il pas juste de prétendre que 
- vous aussi, vous trouverez la plus 

grande valeur dans les Goodyears, 
peu importe la somme que vous 
voudrez y mettre? De fait, le 

vendeur choisi de Good
year de votre localité 
peut vous le démontrer

X I \

'

f
;

:
Là où roua vorraa une 
affiche comme celle-ci, 
voua trouyetea un mar
chand de confiance capable 
de voua donner un aervlce 
immédiat au aujet dea ptua 

excellente Pneu a et 
Cbembrea і Ліг 

du Monde.
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La Corde Supertwist pour Pneus Goodyear est faite dans la Province de Québec.
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Стіетаи Les Forets du 
Nouv.‘Brunswick
Doivent Etre Protégées

/9 y

TltliiJoïkyr
№ *

ЯаНгоибшап

due Forestière 
Capital engagé 
Production annuelle 
Employés directement 15,030 personnes 
Salaires $10,000,000

12,000,000 acres 
$60,000,000 
$37,000,000

1
B

*в£Я!г~;

MS F LES FORETS DU 
NOUVEAU-BRUNSWICK 

SONT VOS PLUS GRANDES 
RESSOURCES NATURELLES

y
:

wm
y

t r
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Les opérations continues des Moulins 
à Scie, des Pulperies et des Papeteries, 
des fabriques de portes et chassis, de 
boites, et autres industries forestières 
NE PEUVENT ETREASSURES que

/ Office Stcffi.
wë

<&Щжи par
fboOj/yecr
lortéenes-

and■o'ti LA PREVENTION DES FEUX DE 
FORETS—NOTRE PLUS GRAND 

ENNEMI
own

^V/Î~4 X yx
Service Forestier du Nouveau-Brunewick

'
.

Sauvez les Forets du Nouv.-Brunswick 
EUES SONT A VOUS:

X
l
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LTwi, CHAS. D. RICHARDS, Ministre.
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Lto САіШШАІЬ 
DANS LA LUTTE 

ELECTORAL
Un savaet mélange de feuilles 
cholaîesavec le plue grand soin

SX

■

l LETHE- Voici les noms des candidats choi
sis à date pour les prachaÛMs 
élections provinciales :

SAMOA"HALBERT — Gouvernement, 
Hon. Lewis Smith, C. J. Osman ; 
Opposition, Harry O Downey, 
F. M. Colpitts.

CARLETONI—Gouvernement 
E. W. Melville, G. W. Perry, F. 
C. Squires ; Opposition, W. P. 
Jones, leader, F W. Smith, F. K. 
Brown.

CHARLOTTE — Gouverne
ment, C. H. I. Cockburn, H. M. 
Groom, S. D. Guptill, Hon.. Dr H. 
I. Taylor ; Opposition, J. W. Sco- 
vil, Dr J. F. Worrell, Ernest Shaw 
Leroy Hill.

KEiNT—Gouvernement, Pla
cide Babin, A. J. Doucet, D. C. 
Mclnerney ; Opposition. A. J. 
Boidage, A. A. Dysart, F. G. S. 
Richard.

W'.

•Tout frais des plantations*

A cette occasion, M. Jean Brux 
rhesli, directeur littéraire de la 
Revue, signe une page sous le ti- 
tre'de “Propos de Fête Nationale” 
La voix de la France s’ajoute à la 
voix canadienne dans la personne 
de l’excellent! poète breton et nor
mand, Eugène Le Moetil qui 
donne à la Revue un vibrant poè
me “Aux Canadiens”.

Après l'habituelle et vivante, 
chronique musicale de Mlle An- 
nette 1-а Salle, les lecteurs trouve- 
iront près -de trois pages consa
crées à la littérature: “Dans le 
monde des lettres” de Trois X, 
une forte critique littérale de M. 
Albet Pelletier et quelques plus 
brèves analyses de livres irécents.

Le roman complet)? Cette fois, 
c’est Charles Fôley qui nous don
ne I am usant “Tuteur” Fait pour 
plaire à toutes les lectrices de la 
Revue.

position, D. W. Mersereau, P. K. 
Baiker.

VICTORIA—Gouvernement, 
C. HJ Elliot, J. L. White; Oppo 
sition, J. W. Niles, F. W. Pirie; 
Indépendant, Herbert S. Rideout.

W EST MO R LAN D—Gou ver- 
nement, Hon. A. J. Léger, Dr M. 
A. OUlton, M. G. Siddall, H. M. 
Wood ; Opposition B. C. Ra- 
worth, Austin C. Taylor, A. Г. 
Lebldnc, Reid McManus.

YORK—Gouvernement, Dr B. 
H. Dbugan. Dr M. L. Jewett,lion. 
C. D) Richards, J. M. Scott; Op
position, W. G. Clark, S. Durling, 
Dr GL C. Folkins, Ernest Stairs.

•M z У

1 fev
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GLOUCESTER—Gouverne
ment, Dr W. H. Coffyn, Joseph 
Dumas, Théophile Hachey, Al
bert Rjobichaud ; Oppositi»)ii. J. 
André Doucet, S. R. Léger, John 
P. Lordon, Clovis T. Richard.

KINGS—Gouvernement, A. J. 
Brooks, J. H. A. L. Fairweather, 
J. W. Smith ; Opposition, G. S. 
K r.near, G. C. P. McIntyre. O. 
W. Wetmore.

MADAWASKA— Gouverne
ment, Arthur Michaud, Joyime 
Cormier ; Opposition. J. E. Mi- 
chaud, Dp L. J. Violette.

NORTHUMBERLAND-Gov 
vernement, S. D. ITeckbert, Ake- 
ley Holmes, Francis T. Lavoie, J. 
Leonard O’Brien ; Opposition, W. 
S Anderson, R. J Gill. Rodolphe 
Savoie, F. M. Tweedie,

(JUEENS—Gouvernement, W. 
Benton Evans, J. A. Moore : Op 
position, H. B. Bridges. J. B. 
Dickson.

RESTIGOUCH E—Gouvein1.- 
tnent, Henry L»iuue, Hon. D. A. 
Stewart ; Opposition, J, T. He
bert, H. F. G. Brixlges.

MONCTON—Gouvernement. 
Hon. E. A. Reilly ; Opposition, T. 
T. Goodwin ; Indépendant, Han
ford Price.

ST-JOHN (Ville)—Gouverne
ment, Hon. L. P. D. Tilley, W. 
H. Harrison, M. E. Agar. Dr W. 
W. White ; Opposition, W. A. I. 
Anglin, Dr G. G. Corbet, E. J. 
Henneberry, Percy J. Steel ; In
dépendant, Robert Ewing.

ST-JEAN (comté)—Gouverne
ment, Hon. J. B. M. Baxter, pre
mier ministre, H. Colby Smith ; 
Opposition, A. F. Bently, J. S. 
Mil left.

LIVRESET REVUES№:'mm LA REVUE 
MODERNE

b:
Nous recevons “La Revue Mo

derne” de juin, l’un des meilleurs 
numéros de cette revue toujours 
inténessante et instructive. Les 
milliers de lecteurs y trouveront 
d’abord un article consacré au 
prochatn voyage die l’Université 
dans» l’ouest canadien, article qiV- 
accompagaient de magnifiques 
photograph і esê

Lei mois de juin ramène la fête 
nationale des Canadiens français.

La délicate Marjolaine signe 
ses pages féminines, parle de l’é
ducation des enfants et répond à 
un abondant courrier.

Pour compléter ce bel ensem
ble ; des études graphologiques, 
la Petite Poste, les cotïseils de 
Manette, les pages de mods, d’art 
culinaire. Et le tout pour quinze 
sous !
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SUNBURYl—Gouvernement, 
E. C. Atkinson, A. D. Taylor ; Op

;

і
;
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RATS MUSQUES
Il y a beaucoup d’argent à faire dans l’élevage du Rat 

Musqué en cage. Ces cages peuvent être placées soit sur votre 
ferme ou dans votre cour. Les rapports prouvent qu’ils ont 
de trois à cinq portées par années, et de rois à douze petits 
par portée. Un pdtit capital est requis pour faire un succès de 
cet élevage. Nous rachetons la progéniture des Rats Musqués 
que nous vendons à un prix très attrayant. Nous sommes les 
plus grands éleveurs de Rats Musqués de l’univers. Nos fermes 
d’élevage dans la Province de Québec sont localisées à Bout 
de l’Ile et dans l’Ontario, à Port Rowan où votre inspection 
e* cordialement sollicitée. Vous y verrez les cages et les Rats 
Musqués que nous avons en vente. Le temps est arrivé pour 
votre placement dans une affaire payante et pour plus de dé
tails écrivez à notre Bureau, Big Creek Muskrat Farms Li
mited, 603-605 Edifice Castle, Montréal, Qué.
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LE MAGASIN DE CONFIANCE
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La plupart des 
automobilistes ont 
essayé plus d’une ■ 
marque de pneus 11
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Vleme lame, le’ 11, 
Dernier quartier, le 19,

LA BONNE REPONSE 
A CHACUNE DE CES' 

QUESTIONS EST
«ИЯИІЯ

Qf**: ‘ ’ ';‘vj 1

■ .F #1
AU FOYER

i
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Avocat h*Avocat
|F-^r6el L».

Edifice HaU I I Avocat, Notaire Publie

I BdmjmdetOBj^^J1 |Kdnmndaton, H. B

Un bas entortillé autour du cou 
avant de se coucher peut-il empê
cher le mal de gorge#?

Le gaz d’égout répand-il la ma
ladie?

.W»m. dans i’c
2]L.(Ste telandiae.
3|M.lSte Cldtüde.
4 M.IS. François Caràccioto. 
51 J. |S. Boniface, év.

Est-ce bien de retarder, même 6 V.IS. Norbert, év. 
une minute, pour se procurer l'an- 7|s_ Refine, 
titoxine dans un cas de diphtérie? gjn^Padmcôte.

L^i vaccination cause-t-elle la |5ta"î>éla£e, v. et m.
syphflis. lOrM.lSte Marguerite, reine.

Est-ce prudent dexposer tes Ц M IQ. Tempe, 
enfants aux maladies contagieu- i2|J. S.JeandTS. Facond. 
ses ordinaire* pour qtiils sen ne- із|у iq Tempe, 
barassent? e 141c; iq Temps.

Un collier d’ambre empêche-1- fa-f-g. ------------
il -bébé d'avoir le croup? 15lD.!T. Ste Trinité.

Est-ce néceü saire de vider un \ 
contentent en fcr-lblanc aussitôt 
qu’il est ouvert pour empêcher le 
contenu de se gâter?

Un cataplasme tire-t-Й k poi
son d'une plaie»?

Peut-on avoir la fièvre typhoï
de autrement qu’en mangeant ou 
en buvant les microbes venues des 
exrcéments d’une personne qui a 
ou qui porte cette maladie?

Même si quelqu’un 9e sent en 
parfaite santé doit-il omettre son 
examen médical annuel?

Le poil de chien sur une morsu
re empêche-t-il la rage'?

Une feuille de vigne dans votre 
chapeau vous gardera-t-elle con
tre un coup de soleil?

Est-ce prudent de diagnostiquer 
vous-mêmes et de vous soigner 
avec des remèdes patent»?

La peur du couteau devrait-elle 
vous empêcher de vous soumettre 
aux soins du chiruigien si vous 
pensez avoir un cancer?

Peut-on empêcher le rhumatis
me en portant-une bague de fer ou 
un marron dans sa poche?

Maintenant que la toxine-anti
toxine est perfectionnée est-il né
cessaire d’avoir un seul cas de 
diphtérie?

Avez-vous besoin de laisser les 
mouches et les moustiques se Ге-

P. “S" TA: 1D.

- ST7

Les Trois Questions
B A SERVICE D'HYGIENE DE 

L’ASSOCIATION MEDICA
LE CANADIENNE.

Les vacaaces LEGENDE

Il est à regrettez que le temps ' 
des vacances sort trop souvent un 
temps de tristesse à cause de l’i
gnorance, l’étourderie « l’insoui 
ciance d’un grand nombre de no
tre population.

! Les personnes qui habitent une 
grande ville ignorent souvent le 
fait que grâce aux activités de 
ieur service de santé, elles sont 
protégées contre les maladies sans 

l aucun effort de leur payt. Ces 
I personnes en prenant un verre 
I d'eau, en faisant usage de lait qui 
[leur est délivré, et en mangeant 
[ dims tes restaurants sont tou.
[ jours certaines que l’eau et le lait 
I sont purs et sains, et que les ali- 
I ments et la vaisselle dans les res- 
I tan nants sont sujets à une inspec- 
I tion des plus strictes.

lection M Avocat b
Lit 1-Е. MICHAUD I

C0mpt“re^i«r0mpt* I aatre^,sM-ti |
IST-JACQUES, — N.-B.1 Edmundston, Я. B.Il

mv хе '^■жмнмвжкі

Il était jadis, en Espagne,
Un grand monarque, dt puis encor 
Un petit pâtre de montagne.
Un enfant, mais qui parlait d'or.

Dans son palais, devant son trôna,
Le roi fit venir le berger:
—Pour ta sagesse l’on te prône,
Mon fils et je veux en juger.

Si tu parviens à me répondre 
A trois questions vite e bien,
Et de manière à me confondre.
Mon fils— oui, Itu seras le mien!

Dis-moi combien la mer profonde 
A de gouttes d’eau dans son sein?
—La chose est la plus simple au monde. 
Quoique l’Océan soit bien plein.

Seulement, pe vous en supplie, 
Défendez bien, ô Majesté,
Qu'il tombe une goutte de pluie 
Que lorsque j’aurai tout compté.

—Pour lors, dis-moi combien d’étoiles 
Brillent au fond du firmament 
Et de la nuit percent les voiles?
—Je vous répondrai courammen.

Rassemblez-les des haifces voûtes, 
Dhes-leur de descendre ici.
Et je vous les compterai toutes,
Les plus petites même aussi.

—Or, ça I combien, peux-tu le dire,
Aura de jours l’éternité?
—Ce que vous me demandez là, Sire, 
C’est moins que rien, en vérité.

Commandez, 0 monarque auguste.
Que le temps s’arrêne en son cours,
Et je ferai le compte juste 
De l’infinitude des jours.

—Ton esprit est fin pour ton âge.
Mon petit pâtre, dit le roi,
Tu m’as répondu comme un sage ;
Sois mon fils, et reste avec moi!

'M

__ François Regis, :orvf.
17]M.|S. Cyr.
18jM.(S. Ephrem, doct.
I9|J. |Fête Dieu.
20IV.IS. Silvère, pape.
21 S. S. Louis de Gonzague, c.

►
►

P te ap. Pent.
Avocat h

IAlbert J. WONNEi
І BA
I Avot ». Notaire Publie I

I Bui tu: Chez J. Tête ■ 
I Voie y de Joe fe. Berd. ■ 
Edmundston N. B.I

4
Lô b.ptC Agrippine, V. 
24|M.(S. Jean Baptiste. 
25fM.|s. Adalbert, c.
26|J |SS. Jean et Paul, m.
271V. [Sacré-Cœur de Jésus.
28|S. fS. Irenée, martyr.

i
j

■
■

29 Ü.IIHe ap. Pent.
20iL.|Com. de S. Paul.I і

I II faut toujours se rappeler que 
| la Surveillance hygiénique n’a pas 
I encore été développé dans les dis- I 
I tricts ruraux et les petites villes 1 
lau même degré que dans les 
[grands centres urbains. Pour cet- 
[ te raison, dans les districts ru- 
I vaux, il n’est pas toujours reccom- 
| tnandable de boire l’eau, de faire 
I usage du lait, ou de manger dans 
I les restaurants au hasard. Sans 
I doute, dans certains de ces dis- 
I tricts, les autorités et les indivi- 
Idus prennent toutes les précau- 
| lions nécessaires; mais il est tou- 
I jours bon de s’informer sur ce 
I point.

ЦІ A quoi sert de surveiller au fo
yer la santé de la famille, et en
suite, pendant, Ц villégiature, 

d'exposer ses membres aux dan
gers qui proviiennen d’approvi
sionnements malsains d’eau et de 
lait, dangers tels que la fièvre ty
phoïde dont les cas sont plus 
nombreux dans la campagne qu’en 
ville. Ce sont les automobilistes 
surtout, krisqu’ils font de courts 
voyages, qui ont besoin de voir, 
avant de boire et de manger que 
I eau et les alimente dont ils vont 
se servir sont sains et

Les Clous disparaissent en 
une nuit.

“Plusieurs clous sur le coup ; le 
docteur devait les lancer. Essayez 
d’abord “Sootha-Salva” les clous 
disparaissent en une nuit, dit G. 
T. Scott. “Sootha-Salva” enlève 
douleur en une minute ; les clous 
s’en vont en quelques heures. De
mandez à votre pharmacien.

)
Architectes

>: c! BEAULE & MORISSETTE
ARCHITECTES

tPBCIALITBS: Edifices publics et religieux,
constructions à l’épreuve du feu.
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} produire sur votre terrain ?
Les conscientieux adversaires 

du vaccin devraient-ils empêcher 
:les autorités médicales et scolai
res de vacciner tous les enfants?

Est-ce vrai qu’un sac de poudire 
d’asaret pendu au cou peut em
pêcher la contagion?

Oonnait-on un traitement pour 
la rage autre que celui de Pas
teur1?

Peut-on découvrir dès k com
mencement les maux de coeur, de 
ains et des autres organes sans 

un soigneux examen par le mé
decin?

La brosse à dents vaut-elle au
tant pour empêcher les dents des 
enfants de se carier qu’une nour
riture convenable1?

t OSCAR BEAULE ALBERT MORISSETTE
A.A.KQ. & ЖЛС.А.

21 Rue d’Aiguillon, QUEBEC
a.A A. A.A P.Q Ж.І.С A

:
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W. Clarence McN'ece I

COMPTABLES LICENCIES 
Dana La Province De Québec Et Au Canada

Auditeurs Pour La Ville do Campbellton 
Lee Comté» De Restigouche Et Gloucester, N. B. ■

Bureau; St-Jean, — Moncton, — Campbellton, N. B.

Comptables •—
. P. Lansdowne Belyea

C. A. -Ж. ». AC A.-C. ». A.
;

BELYEA ET MCNffiCE j?'
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Nonfbreux sont ceux qui veu- 
,lent tout voir ej tout faire en 
peu de temps, et il s’ensuit que 
leurs vacances leur sont un temps 
de surmenage et non pas de re
pos. Les vacances sont, sans dou
te, une période de récréation,mais 
pour ceux qui menen une vie ac
tive, les vacances doivent leur 
donner le repos dont ils ont be
soin pour remettre leurs forces 
et pouvoir reprendre raeurs tra*

Louis RATISBONNE.йг- m
DOUBLE EMPLOIPas une

Au ipied d’une соте, un vieux fer
mier est là tout penaud à côté de 
son cheval rendu A bout.

“Qu’y a-t-il?” demande un pas
sant.

‘La picas se ne veut pas monter”
“Frotez4ui de ce liniment !”
Le liniment appliqué, le cheval 

ft’e et brûle la côte.
“Vite, frottez-moi à mon tour”, 

crie le fermier. “Il faut que je rat
trape cet animal”!

—Si je donne dix bonbons à ton 
frère «t que tu lui en prennes qua
tre, qu’est-ce que ça lui fera:?

Ca lui fera beaucoup de pei
ne, m’sieu, parce qu’il est très 
gourmand

—-Après avoir créé le ciel, la 
terne, le soJeil, fa June, les étoiles, 
que fit Dieu, un jour qu’il était 
fort en cdlère contre les enfants 
de la terre*?

—Il créa le.... professeur.

Le Patron.—Je regrette, mon 
ami, mais je me vois obligé de me 
passer de vos services.

L’Employé.—Mais je n’ai rien 
fait, monsieur, absolumen rien.

Le Patron.—D’accord, et c’est 
pourquoi je vous congédie.

GoutteA. E. MICHAUD, SATANFATT à l’Amour
Si l’on part de cette idée que, 

sur cette teirre, l’amour universel
le eut durable et même possible 
entre les hommes, c’est, d’avance, 
la déception partout.

Le Christ, dans sa suprême pri
ère, demande à Dieu que ses dis
ciples soient un, comme Lui, et 
son Père étaient un.

Vous lisez bien “ses disciples”.
Même limité à cette petite éli-i 

te ce souhait n’était qu’un souhait v 
comme le Fiat voluntas tua du 
Pater. .. Que votre volonté soit 
faite sur la terre comme au ciel.

t.
PerdueSON METIER

“PEOPLE’S MARKET LES ENFANTS aiment la 
Crème à U Glace BELZILE. 
Elle est pure, sanitaire et déli
cieuse. Différentes essences : 
vanille, fraise, érable, cerise.

Cette semaine a débuté par un 
magnifique élan de-coeur.

Devant l’imméhse catastrophe, 
la France s’est retrouvée “une” 
comme les membres divisés d’une 
famille se 

ensemble, au
La souffrance est un peu sem

blable au feu : elle fond et unit, 
pendant quelques instants, les à- 
mes les plus opposées.

.. Quelques instents seulement !
Car certaines âmes, moins mal- 

'éabies que le frtj se reprennent.
Aussitôt après, le cours des 

сіл scs recommence, s'affirme, et 
presque se venger d’avoir été in
terrompu.

Viande* fraîches — Epiceries — Poissons 
Fruits — Légumes.

etc.I vaux.
I Par exemple, il ne faut pas s’ex
poser au soleil pendant une lon
gue période, dès le début des va
cances. Celà doit se faire graduel* 
lement afin d’éviter ito malaise 
qui provient du hâle.

Toute personne doit connaître 
le procédé de respiration artifi
cielle afin de pouvoir tendre ser* 
vice aux cas de noyades. Sur dp4 
mande, nous enverrons une des* 
cripkm de la méthode de Schafer 
qui ne requiert aucun appareil et 
qui a ainsi l’avantage de pouvoir 
servir en, toute occasion. Sur dé
mande, aussi, nous donnerons le# 
procédés pour la chlorination de 
lean et la pasteurisatin oud lait à 
domicile.

Les vacances nous son. données 
pour nous reposer et notés 
ce en santé. Prenons donc tons le 
moyens possibles afin d’en ireti 
rer les bienfaits qu’elles appor- P. 
tent.

Telephone 18-11 retrouvent, pleurant 
pîetf dun lit funèbre.Prompte livraison à domicile en tout temps.

•щ
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Dr. A M. SORMANY »-Noarissante

-Rafraichnsente Щ
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Hélas!.... l’homme est libre.
Il est taré dans la source pro

fonde de sa vie.
Il est circonvenu par des créa

tures très supérieures à lui, créa
tures déchues, mauvaises et jalou-

RAYONS-X — TRAITEMENTS ELECTRIQUES
DE TOUTES SORTES Ipour les jeunes

<
;

Vendue en gros à ous les dé
taillants. Prix spéciaux pour 
Bazars, Courses de chevaux,etc.

Hi
1.’amour appelé fa haine, com

me la lumière 
Ce sont les 

vitsbles réactio:
Les eaux du 

pas encore retir 
davres ne sont p 
à la vase de Iі 

; miers seconr

ses.
8 heures à midi — 1 hrv à 4 lires de l’après-midi 

— 719 heures du soir ou par rendez-vous.
Ile l’ombre, 

tes, mais iné- 
d Ici-bas. 
ldi tie se sont 
.... tous les ca- 

encore arrachés 
pndation.—. les 
iont à peine ar

rivés aux malheuseux de là-bas... 
j Et déjà, à la Chambre, tous ces 

* W députés qui représentent pottr- 
-eauté en général, écrits à l’as- tant le pays douloureux, se sont 
sedation Médicale Canadienne évadés de l’Amour et ont payé à 
184. rue Collège, Toronto Une « Haine leur fugue d’un jour en 
réponse personnelle sera envoy frappant dans le dos la liberté de 
ée per écrit. Nona ne fépoe* і renseignement, comme ils avaient 
*<>"■ Ç* •“» quwtiooa ton* (•. pp*, dans le dos Tardieu peu- 
chant * diagnostique et lo dan t sa courte Maladie.

af>pe
ttfati

Or, la jalousie explique tout, et 
spécial ciment l’inlassable besoin 

de mordre.
L’homme est ruiné en plein pa

radis terrestre...
Cain assassine Abel au début 

même du monde, alors qu’Ha a- 
vaient la ter.r€ entière pour eux 
tout seuls.

Jalousie L.. Jalousie î__
Et, au travers des siècks, l’hu

manité déroukra ses générations l 
sur ce ryfthme de guerre : Cain at
taquera toujowrs Abel et le tuera 
à chaque fois qu’il le pourra.

Le loup et l’agneau....
Satan et l’Agneau.... le doux A- 

gneau de Dieu. ..

1 A. BELZILE é FILS
Іremet EDMUNDSTON, N.-B

—IDr. J. ALYME LEBLANC
. PEINTURE GARANTIE

RED LION
mDENTISTE

Gradué de l’Université Dentaire de Balti
more, Maryland, annonce l’ouverture 

de son bureau dans l’immeuble 
Long, rue Canada. _11 est 

maintenant prêt à
servir le public.________ _

ilILorsque la plus stricte économie est nécessaire, 
nous recommandons ces Peintures Préparées pour 
usage Intérieur ou Extérieur de bâtisses, ainsi qjje 
peinture pour plancher, choix de 25 couleurs, Blanc 
et Vert indus. Vous économisez en tenant vos mai
sons bien peinturées.

»h

I

. — t- —
. _ . . ... L” âmes' françaises, trop sen
ti Raison Impnrtanfa sibks, seront toujours froissées

—l V M—і............. dans leur profondeur par cette
1 “(ВйгіпимпиГк* ' ' halBe 4U' "* dérarme une une
| donsetlra protéines? H bui heure 4U«. pour revenir plus ar-

j В Cf iut toute la tristesse deЗі devenir nourrissante*. cette fin de serine

L’EMULSION SCOTT «-»
tara, on ne pourra pas encore

riplame la tobÎM 

de notre effort!-

wSi l’on s’enfonce bien cette véj 
rilé dans la tête..

Si l’on se rappelle 
que ta Christ a dit : “ 
n’est pas au-dessus du Maître... 
Ils m’ont hni, ils vous hairont. 
Vous serez le signe permanent 
de la contradiction....”

Si l’on n’oublie pas que cette 
piroprétie se réalise dès ta lende
main dô Calvaire par la plus ef
froyable des persécutions..... que
Jean, l’apôtre de l’amour, faiHit 
être empoisonné par l’un de ses 
disciples, auxquels Й répétait sans 
cesse : “Mes petits enfants, aimez- 
vous donc tas uns les arftres”L..

r EN VENTE A 95c LA PINTE
fsans cesse»--9 iiSMILe disciplem 1. W. LANDRY

tu -------- N.-B.EDMUNDSTON,-------.....4
Vo9 àі

«
*

. BUREAU DE PLA£EMENt>«k de forâtШ&т x
' . W

Désirer-vou» un emploi comme serrants dans un hôtel ou 
maison privée? Donnez-nous votre nom et vos référances. 

Avez-vous besoin d’une bonne servante?

c* :

Xй" ■ ce n’étftî' qu4m armis-%m îі , c, et il faudra se battre toujours, 
mme jadis, les Juils, reconstrui-
nt leur Temple ,qui tenaient

T ,-u —
—Eh bien! oui c’est cetat...
II faut que les âmes honnête» 
délioaes se mettent une bonne 
s edvant la réalité des choses.

■ " Pr.-i;!.. 'Шшшm U ;

GATEAUX FRAIS ET
De La Ctièbre Marque 

de Montréal —

і
toute'”de l’E

glise, alors on se place dans la 
mentalité qu’il tant....

Chaque jour, et dans sa vie 
publique, et dans sa vie privée, 

№ ]a on attend ta haine comme en

face _ (Suite à la page 8)
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Ce que le Departement des Travaux 
Publies fait pour prévenir ceci :

La Loi des Vehicules-moteurs exige que tous les auto
mobilistes retentissent et que les autobus arrêtent' a- 
vant de traverser un passage à niveau.
Un indicateur de danger a été placé à 300 pieds de cha
que coté des 350 traverses à niveau qui sont sur les 
grandes routes du Nouveau-Brunswick.
Un examen de toutes les traverses en pente dans le 
Nouveau-Brunswick a été fait et toutes les traverses 
ont été classées selon leur dégré de danger.
Vingt-cinq traverses à niveau très dangeureuses ont 
été entièrement éliminées. t
On procède actuellement à l’élimination de trois autres 
encore plus dangeureuses et d’autres seront éliminées 
au cours de l’àhfïëe.
Les arbres, les broussailles et autres obstruction de la 
vue aux traverses à niveau ont été enlevés.
Le département fait anuuèUenrent une campagne d’é
ducation au moyen de l’annbpce dans chaque journal 
Nouveau-Brunswick, pour attirer l’attention du public 
sur le danger extrême de la négligence aux traverses à 
niveatif *

1.

Z

3.

L’AMBITION DU DEPARTMENT
L’ambition du Département des Travaux Publics est d’éliminer

Itea

tant de traverses à niveau de chemin de fer qu’il est physiquement 
possible de le faire au Nouveau-Brunswick, de rendre les autres èus- 
si sûnes que possible et d’enseigner au public à exercer les précau
tions nécessaires à ces endroits dangeureux.

P WAP I

A,* ФліаЛг-і

avaux Publics du Nouveau-Brunswick
L’HON. D. A. STEWART, MINISTRE.
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COURSE AU BALLON
En une seule rangée derrière 

une ligne de départ. Chaque 
joueur a un ballon. Au signal, ils 
ivancent vers la ligne de 'but en 
faisant sauter 'le ballon sur le soJ, 
îvec la paume de la mam. Lors
qu’un joeur manque le ballon, il 
loit retourner à la ligne de départ 
Л recommencer.

Jeux de plein air
rm

PREMIER EN PLACE
En cercle, mains jointes. Un des 

joueurs court autour du cercle et 
touche en passant un autre joueur 
qui, dès qiV'it a été touché, doit 

mettre à courir autour du cer
ne, mais dans la direction oppo
sée. Le premier des deux coureurs 
qui arrive à la place vacante a 
gagné.

On peut varier le jeu en con
venant qu’au point de rencontre 
les joueurs s'arrêtent, se serrent 
la main ou se saluent.

1 Se
Ülv

LISEZ LES ANNONCES 
ET ENCOURAGEZ 

TOUS NOS ANNONCEURS

|

Savon 
JBabij’s 
Own X

Le meilleur 
Pour bébé 
et PourVm

AU GUET
Il faut être, au moins cinq jou

eurs. Quatre acceptent 4 coins ou 
4 arbres et 1 joueur est au milieu 
qui j.uette .l'occasion de s’empa
rer dun coin pendant que les 
joueurs changent de place entre 
eux. Le changement peut se faire 
sur un signal ou suivant l’initia
tive personnelle des joueurs.

h
Г'
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DEMANDEZ TOUJOURS LES PRODUITS 
DES 1000 MEMBRES CANADIENS

“Les Produits Martin”
1

1 — comprenant —
Cold Cream Linette .50c 
Vanishing Cream 

Linette

Aux cerises ......
Aux bananes ....
Aux noix noires 
Gingembre Jamaïque 35c 
Colorant rouge, 2 oz .. 25c 
Cocoanut Pie Filling 50c 
Lemon Pie Filling .. 50c 

LES EPICES

25c
25cn 50c 25c

v | Message Cream
Linette ..........

Face Cream .......
Poudre Jacquelot 
Poudre à Bébés 
Shampoo Cocoanut .. 50c 
Shampoo liquide ... 
Brosses à dents ...
Lotion pour la

gorge et bouche .... 50c 
Eau de Floride 
Savon à bébés 
Savon d’Olive 
Liniment Anti-pain 1.00 
Crème Camphré 

Mentol 
Onguent de moutarde 50c 
Onguent pour.

démangeaison 
Baume Catharre 
Salve pour cors ..
Tonique pour cou .. 35c 
Beef Iron & Wine.... 1.00
Nervo-digestif ....... 1.50
Tablettes “Calmol”

m 45c
l 50c1 50c

25c
}:|> Canelle

Clou de girofle....... . 30c
Gingembre .......
Moutarde ..........
Epices mélangée.......  25c
Poivre noir 
Poudre à pâte, I lb .... 35c 
Essence d’épi nette .... 35c 
Extrait de vin

de gingembre .......50c
DIVERS

Boutons “Bachelor” .. 10c
Presto .....
Camphre ..
Brillantine 
Bay Rum 
Poudrettes 
Parfums “Jacquelot" 50c 
Baume Analgésique .. 35c
Syrop pour bébés .....  35c
Acetopirine(Aspirine) 25c 
Poudre à pieds
Emplâtres ........
Poudre à laver ..
Sirop Limonade .......  50c
Sirop Orangeade .........50c
PRODUITS MARTIN

Liniment Martin....... 35e
Liniment Martin....... 50c
Remède» des Familles 50c 
Tonique Peuplier ...... 50c
Winter Salve 
Huile de Ricin 
Huile de Ricin 
Huile de Foie 

de Morue 
Huile de Foie

de Morue ........ .....50c
Huile d’Olive 
Huile d’Olive ....
Huile camphrée .......  Z5c
Camphor Winter 

Green ...
Poli à métal

25c
m 75cy
m 35c

11
35c

B 25c•>;

s 8 45c 35c
20c

■ 15c
Xі

.
35cя 25c
75c 10c
35c 50c

B 25c 50c
25c

pour maux de tête 35c 
Gommes pour maux 

de tête .
Lotion pour la tête .. 35c
Acide borique ...........  *:
Sel d’Epeom, 8 oz .. 20c
Peroxide ........
Poudre à rats ...
Sirop pour vers.......  50c
Cacao .........
Spot Remover 
Huile à machine, 4 oz 25c 
Polishall

35c
25c 25c

25c
20c■

25cy-,.
35c

35c
50c

25c
... 50c 15c\ LES ESSENCES

A la vahille....
Au citron .......
Aux amandes .
Aux ananas....
Aux fraises  ..........  25c
Aux framboises ...
A la canelle 25c
A l’érable .... .......
A l’orange —__
A la menthe

25ciÂ 25c
25c 35c
35c

--------25c
25c
60c35c

л 35c
35c 50c

*----- 45c 25cÊ -1v. H Demandez les Produits Martin à votre 
ч détaillant local, P. W. MARTIN, Co., Ltd., Edmnndston, N.-B

.

c.
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ECLATANTE CZjNS
N1STE A MONCTON, DIMANCHE LE 1er JUIN

I»

Les fêtes du 25ème anniversaire de la succursale Latour, 
sont couronnées du plus vif succès. — Messe solen
nelle le matin et sermon de circonstance par l’abbé 
Allain. — Grand banquet de 425 couverts le soir. — 
Une organisation parfaite, une réussite sans précé
dent. — M. B. A. Bourgeois préside.
(L’Evangéütie)

La plus éclatante démonstra
tion assomptionniste que Momc- 
ton ait connue!

Le plus grand banquet qui ait 
été organisé dans la ville, et peut- 
être en Acadie!

La plus belle et la plus lenthou- 
siaste fête de famille qui ait ja
mais réuni ensemble les parois
siens de l’Assomption iet leurs a- 
mis des paroisses environnantes!

Une réussite complète, une or
ganisation impeccable, un esprit 
fait die gaiété Étanche et de bel 
enthousiasme!

Ce sont quelques-unes des im
pressions que remporteront des 
fêtes du vingt-cinquième anniver
saire de la -succursale Latour et 
particulièrement du banquet qui 
les a terminées, 'tous ceux qui ont 
eu 1-е bonheur d’y assister.

FETE RELIGIEUSE
Ces fêtes ont débuté le matin 

oar une messe solennelle à laquel
le i’abbé Cormier officiait assisté 
de sahbés A libini Leblanc, proté
gé de ’’a caisse écolière, et Albert 
Lemémager, cpmme diacre et 
sous-diacre. L’abbé Allain, curé 
de la paroisse Notne-Dame, pro
nonça le sermon de circonstance.

Prenant pour texte des paroles 
des Saints Livres : “Un frère aidé 
pat son frète est comme une cité 
forte”, Monsieur l'abbé exposa 

les multiples avantages de l'union.
Malheur à celui qui est seul. Car 
s’il tombe, il n’y aura personne 
pour le relever ! Et cela est v.rai 
dans l’ordre spirituel, et dans 'l’or
dre moral, et dans l’ordre matériel.

C’est parce qu’ils avaient com
pris cette idée qu’un groupe de 
patriotes acadiens conçut le pro- le. 
jet de grouper leurs compatriotes 
dans une corporation. Us avaient 
compris ceux-là, les dangers de 
l'esprit d’individualisme 
l’indépendance.

En ce jour nous saluons, admi
rons et félicitons la succursale 
Latour, fondée il y a vingt-cinq 
ans, parce que ceux de Moncton 
avaient compris qu’M es bon de 
s’unir.

Le prédicateur explique ensui
te qu’ri y a dans chacun de nous 
un peu d’égoisme, que Notre- 
Seigneur l’a condamné en pres
crivant le dévouement de l’homme 
pour l’homme. L’Eglise est une 
vaste et merveilleuse association 
mutuelle dont tous les membres 
sont solidaires les uns des autres.
La caisse spirituelle de cette so
ciété est alimentée par les méri
tes de chacun. Il exhorte ses au
diteurs à faire prospérer cette 
double mutualité: celle de la ter
re, l’AssompÉjon, pair l’aumône 

de leur argent, l’aure par l’aumô
ne de leurs prières et de leurs 
bonnes oeuvres.

Comme Acadiens nous avons 
le devoir de travailler pour nos

deux patries: l’Egfliese et l’Aca
die. Toutes deux ont besoin de 
nous. M faut aimer ces deux pa
tries coircmè nos ancêtres les ont 
aimées, les placer au-dessus de 
tout. Ces deux amours se retrou
vent à travers notre -histoinp, en 
tout la beauté et d’admiration des 
siècles.

Comme Acadiens nous avons Je 
devoir d'être catholiques et Aca
diens, d’aimer Dieu et la patrie, 
Le prédicateur montre que les 
peuples sans Dieu et sans :reügion 
sont voués à la décadence et à la 
mort. Il cite l’exemple des Grecs 
et des Romains. La religion du 
Ghrist seule peut assurer notre 
survivance. Elle l’a fait parle pas
sé. Que l’Acadie trouve donc tou- 
jou-ts en nous des fils dignes des 
ancêtres, des enfants despectueux 
de Dieu et de la patrie.

LE BANQUET
Les fêtes se sont closes le soir 

par un grand banquet tenu dans 
le haut de l’église. On sait que 
cette immense salle qui occupe 
toute la Longuer et toute la lar
geur de l’église l’Assomption, 
n’est pas terminée et qu’elle n’of
fre pas en guise d’architecture dé
corative qu’un plafond et un plan 
cher de bols mou et des poutres 
de métal qui ont cette couleur de 
terre brune que prennent mvaria- 
blment l’acier et le fer non pein
turé. Décorer tou cela et faine les 
aménagements nécessaires pour la 
cuisine et le service, ne sont pas 
mince -besogne. Ce fut pourtant 
fait et magnifiquement.

Les tables avaient été dressées 
pour 425 convives et s'étendaient 
dans toute la longueur de la sal-

Ajoutons cependant, pour don
ner une idée de l’ampleur de cet
te démonstration, qu’il fallut pour 
le service des tables près d’une 
centaine de jeunes filles. En comp 
tant les placiers, 'les services de 
cuisine, du vstraire, etc., on arri
verait facilement à un total de 
150 à 175 personnes.

Dès 5.30 heures les portes s’ou- 
vrinent et «les convives commen
cèrent à arriver. A 6.00 heures 
environ la salle était pleine et 
toutes les places occupées.

A la table d’honneur s’assirent 
alternativement à dyoite et à gau
che du président, M. Biaise A. 
ourgeois ; M. le curé de la parois
se, Son honneur île maire C. W. 
Redmond, S-on honneur le juge 
Arthur Leblanc,' l’abbé François 
Bourgeois, aumônier général de 
'a Société l’Assomption, ,1e Rév. 
P. Vanter, cjsjCi, .le Dr Albert 
Sormany, d’Bdmundston, prési- 
den général de la Société, l’hon 
Antoine J. Léger, aviseur légal 
de la Société, M. Hector Cormier, 
président de la succursale Latour, 
M. Henri P. Leblanc, membre du 
Grand Conseil de la Société, M.
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Le Gyproc offre une

PROTECTION
DEFINITIVE

ESTANT faite de Gypee, la 
І-J Cloison Murale Gyproc ne 

v- peut brûler. Et, cette année, 
t elle a une nouvelle surface, lisse 
Y et de teinte ivoire, qui rend 

superflue toute décoration 
(quand elle est divisée par pan
neaux), quoique vous puissiez 
la teinter ou la recouvrir de 
papier-tenture ou de plâtre, à 
votre choix.

Fort solide, peu coûteuse, 
f facilement et rapidement posée 

la Cloison Murale Gyproc 
protège définitivement contre 
le feu les murs, les plafonds et 
les cloisons de votre nome.

il

m 
h •

il
Ci-dessous le nom de votre 
fournisseur. Consultez-le au 
sujet de cette pt'emière des 
cloisons gypseuses incombus
tibles canadiennes, ou de
mandez notre intéressante bro
chure

Irï

stalle: "Bâtissez et 
:z evec Gyproc.”

GYPSUM, LIME AND 
ALABASTINE, CANADA. 

LIMITED K*6SF
Montréal Québec

Як £
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En Vente Chez

J. W. H«H Edmumton, N.B. :<

LE 1

n Metier;... de Gédéon aspkaient, 
leau du désert torride. .. Renier- 
ciez-en l’Artiste étemel et compa
tissant dont les mains sèment les 
étoiles et les fleurs....

Mais, surtout, ne pas s’y habi
tuer!
Et rose, elle a vécu ce que vivent 

les roses. *
L’espace d’un matin.

Les épines ont la vie autrement 
tenade !

'“NERFS ABATTUS 
MAINTENANT MIEUX”
Giâce à Fruït-â-ttves, dit M. Al
fred Gingras. Des milliers écri
vent que Ta nervosité, faiblesse de 
coeur, étourdissepient, constipa
tion, l’indigestion se passent en 
une nuit. Sommeil profond. De
mandez “Fruit-à-tives” à votre 
pharmacien aujourd’hui.

(Suite de la page 7)
. comme le pain quotidien.... 

le pain des “brisés” mais aussi le 
pain des forts.

....Haine des amis, comme l’ad
mit êt la supporta le Christ: “Et 
sui eum non receprerunt. Les 

siens ont refusé de le irecevoir ...”
Oui, la haine des amis, qui fait 

mentir jusqu’au baiser....!

Parfois, sur le dur chemin,vous 
trouverez peut-être la petite fleur 
bleue.

Respirez-la, comme les soldats

hôte.

Et on se bat sans lassitude, 
parce que sans surprise....

Et, aux heures som-br'es, on 
croit plus encore à la lumière, car 
on a dans sa mémoire la ptromesse 
so lennel le d u M акте :

.„.Alors, ô malheureux, 
Vous trouverez un sort autre que 

sur la terre.
„..O vous tous, fous sublimes, 

Dont ce siècle d’airgents n’a pas 
flétri les coeurs.

Vous-tous, dont tes esprits demeu
rent sur les cimes 

Vaincus du monde; alors, vous 
serez les vainqueurs.

Pierre L’ERMITE.

Quand on S’est, de cette façon, 
bien durci au feu l’épiderme du 
coeur, afin qu’il n’éclate pas, a- 
lors, chaque matin, on peut ou-1 
vrir son journal, y lire l’article 
perfide, le discours des esdaves 
aux oiidres de la Loge, laquelle 
est la synthèse silencieuse, mépri
sante et savante de toute haine.

Ôn se dit : “Cela, c’est normal. 
Satan fait son méti

LaC
Elle t 
se noi 
réelle 
digest 
avec 
il est 
savot 
si api 
les“i 
soin t 
Délie 
favot

Calixte F. Savoie, secrétaire-tré
sorier général, M. l’abbé Al'bini 
Leblanc, I’abbé Philippe Hébert, 
curé de Bouctouche, ancien aumô
nier de la succursale, le docteur 
Ernest Bourgeois, M. Zoel Cor
mier, membre fondateur de U 

succursale, M. Célime A. Melan- 
son, le R. P. Drsmas Leblanc, c. 
s.c., ancien'aumônier, M. Mathias 
Savoie, le R. P. Désiré Allain.

Que je
tâche, moi, de faire le mien....mai 
qui suis au service de l'Amour....

..Л)е l’Amour qui.est plus fort 
que tout!.... de l’Amour qui aura 
le dernier mot au dernier jour!....
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M La Côte du Pacifique
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Iі ALASKAM
Allez chercher, cette année, dans un voyage à la Côte du 
Pacifique des aventures nouvelles, ties émotions nouvelles. 
Prenez le Canadien National, la route de la plus faible 
altitude, des pentes les plus douces.
Arrêtez-vous au Parc National Jasper. Faites la partie 
de golf sur le terrain des championnats. Parcourez ses 
sentiers pour des aventures not velles.
Continuez ensuite jusqu’à Vancouver et Victoria juaquVa

h

Alaska.

Faites un Séiour à MinaM
Minaki, charmante région forestière parsemée de lacs, 
juste à l'est de Winnipeg vous offre une agréable diver
sion à voire voyaee. Golf, pêche, natation se mêlent à 
la généreuse hospitalité du Minaki Lodge.
Renseignements fournis par votre

agent du Canadien National.

i

pi
CANADIEN NATIONAL P

PASSAGE
Vancouver à Skagway 

et retour

*90 et plue
Repas et cabine 

compris.
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MOTRE^, téléphone ne sonne jamais deux fois pour le 
* v même appel. Nous sommes toujours là avec une ré
ponse courtoise — prêts à prendre votre commande pour 
Epiceries, Viandes et Légumes de Qualité.

Dites sâepkment à l’opératrice: No. 51
-a Spéciaux du Hjpin au 19 jum

Au Comptant Seulement ■t- a
BANANES
la livre » і.,—
OIGNONS des Bermu- 7*
des la livra ___________ #1*
AMBON CUIT ............

FROMAGE NUKRAFT
U paquet ------- ----
ANANAS «a botte
la boite ...—............
FEVES ea
la boite____
BLUETS
la botte_____
SAVON SURPRISE 
10 barres pour______
CHIPSO 
Гов peqe*....-

SAUMON “CHUM’ 
la bot*e _________
SUCRE GRANULE 
le 100 Ib» ...........
BEURRE 
b livre ................
MARMALADE 1 Л
farte 16 o» ...________ .. 1 «TC
RICE KRISPIES 1 л
b paquet _____________ 1 dSC
SHREDDED WHEAT 1 1.
b paquet . —........—___.. 1 Iv
CRISCO
b livre .......... ....
DATES
paquet dellha- 
CORN FLAKES Qua
ker 3 paquets pour

12c16c ф

5.50
37c l 60c

23c
15C
17c

m : і22c25c
(M55c20c

19c
JOHN J» DAIGLE

27c

POURQUOI IL EST SAGE DE CHOISIR 
UN CHEVROLET

AUTOS USAGES
1
SI

à prb et à
s

—

1 I
x\I
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“Et Ensuite Madame?”
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Le ministère des Travaux publics recevra jusqu’à midi 
(heure avancée), le mardi 24 juin 1930, des soumissions pour 
b construction d’un entrepôt à l’épreuve de la gelée, au quai 
du chemin de fer, à Çouris, comté de King’s, I. P. E., lesquel
les soumissions devront être cachetées, adressées au soussig
né, et porter sur leur enveloppe, en sus de l’adresse, les mots : 
“Soumission pour un entrepôt à l’épreuve de la gelée. Souris, 
I.-P.-E.”

On peut consulter les plans et les formules de contrat, se 
procurer le devis et la formule de soumission au ministère des 
Travaux publics, à Ottawa, au bureau de l’ingénieur de dis
trict, édifice du bureau de poste, Charlottetown, I. P. E„ ainsi 
qu’au bureau de poste de Souris, I. P. E.

On ne tiendra compte que des soumissions faites sur la 
formule fournie par le ministère, conformément aux condi
tions mentionnées dans ladite formule.

Un chèque égal à 10 p. 100 du montant de b soumission, 
lait à l’ordre du ministre des Travaux publies et accepté par 
une banque à charte, devra accompagner chaque soumission. 
On acceptera aussi comme garantie des bons du Dominion du 
Canada ou des bons de la Compagnie du chemin de fer Ca- 
tUKÜen-National, ou des bons et un chèque, si c’est néces
saire, pour compléter k montant. ^

Remarque.—Юп peut se procurer au ministère des Tra
vaux publics des tracés b’eus (bine prints) en fournissant un 
chéqSe de banque accepté au montant de $20.00, payable à Tor

des Travaux publics. Ce chèque sera remis si

ІЄ № offre une soumission régulière.
Par ordre,
N. DESJARDINS,

Secrétaire.

*1.. m•Mu
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épouse elle laisse pour pleut er 
départ trois fils, Alexis de 

Bangor, Fre det Réné de St-Da- 
vid ; quatre filles, Mme Wilfrid 
Sirois de Van Buren, Mme Alice 
Cyr de l’Alberta, Mme Albef1 
Ouellette de Grand’Isle, Mlle Ida 
Daigle de St-David. Les funérail
les ont eut lieu mardi matin dans 
l’église de St-David au milieu 
d’un grand concours de parents 
et amis. Les porteurs étaient MM. 
Ernest Cyt, Frank Fournier, Ma
xime Chassé et Louis Cyr. La fa
mille reçut de nombreuses mar
ques de sympathies.

—La W. B. A. ont tenue une 
assemblée à Ja demeure de Mme 
Lévite Martin, récemment, la

dernière de la saison. Il y eut par
tie de cal; tes et Mme Alcime Car
rier gagna le 1er prix, Mme H. 
P. Fréchette .le prix de consola
tion. Un prix de $2.50 en or pour 
le plus grand nombre de points 
pendant l’hiver a été gagné par 
Mme Clovis Albert. Mme John 
Lapointe gagna le prix de conso
lation, une bouteille de parfum.

—La W. B. A. veut organiser 
un pique-nique au cours du mois 
de juillet. Samedi le 14 courant 
un banquet avec Pageants aura 
lieu à Edmimdston. Les membres 
qui n auront pas gagné leur billet 
d’admission par leur travail pour
ront assister en payant $1.25. Un 
grand ralliement de l’association

aura lieu à Van Buren, à l’Hôtel 
Hammond, lundi le 16 juin. Les 
visiteurs -seront Mme Jennie Lit
tle, directrice suprême des pa
geants et Mlle Rose Millier, di
rectrice suprême de la région.

—La W. B. A. de Madawaska 
aura une initiation de candidats 
dans la Salle Evangeline dans la 
semaine du 22. Tous les mem
bres des places environnantes 
sont cordialement invités par 
Mme Jerome AM>ert, présidente.

—Les élèves des grades III et 
IV ont eu un pique-nique jeudi 
dernier. Le Rév. P. Ouellet leur a 
disribué de la crème à la glace. 
Les élèves et les institutrices l’en 
remercient cordialement.

son

Grande Réduction
AU «

Salon Juliette
Ancien Magasin J. P. Soucy, — Rue de l'Eglise

Commençant le 20 Juin
et se terminera le 20 juin.

.1

Voici Quelques Prix qui peuvent convenir à toutes les 
bourses:1

CHAPEAUX valant $3.7$, <4.50 
et $5.00, pour

ROBES de Nuit en soie, valant 
$1.50 pour i“ :

98c$129-$129-$150
KIMONOS en soie valant $3.50

ROBES en Crêpe plat et crêpe 
satin, valait! $7.00 à $10.00 pour

pour

98c
$3.98 et $6.00

GRATISROBES en broadcloth fleuri va
lant $2.50 pour Lee 10 premières Clientes ache

tant pour 50c auront un Chapeau 
d’une valeur de $3.50 pour І$1.19 et $1.69

69c
BLOOMERS en soie valant de 
$1.00, pour |Celles qui achèteron pour $5.00 

auront une pake de gants GRA
TIS d’une valeur de 75c.49c tl

Mesdames! Ea Grande Foule le 20 Jem au

SALON JULIETTE
-Rue de ГEglise,-------Ancien Magasin de J. P. Soucy. _

ЬоООООООООООО L

un club de batèbaM. Leur pre
mière partie a eu lien contre Van 
Buren, mais 1a plaie a hâté la fin 
de la partie. Les membres de l’é- 

—M. R. O. Brewster, candidat IJr. Bouchard Rémi
au sénat américain, était l’orateur Tardtf Léo OueHet egmald Au- 
du jour au Rotary Club, jeudi f^rt' Afcert Orom Michaud, 
dernier. Il parla princpialement Albert Hallow Paul Soucy, Ca
des avantages du nouveau pont
international entre Fort Kent et *>uard Doyle, Roméo Thibodeau

et Saul Coté.
-Le principal Marmen de VE- è M^aska,^, S^ffaiLla 

cote Normale de Fresqu iste a sefnajn€
donné une conférence aux élèves _Samttel Klein était à Edmun- 
de I école mard. dormer Sa cou- dston affaire, Mmaine ^г. 
ference avait pour titre La nj^re 
Jeunesse”.

—La Graduation au High 
School a eu lieu mardi le 10 cou
rant. M. Kent Brodbury a fait le 
discours d’adieu, M. Hamton Pa
ge a fait le discours de bienvenue,
Mlle Evelyn Jalbdrt a présenté 
un travail de composition, Mile 
aline Archambault a fait la pro
phétie de la classe des finissants,
Mlle A. Martin a fait la présenta
tion des cadeaux et M. Bernice 
Thifcaudeau a présenté un travail 
de composition en français.

Le High School de Fort Kent 
prendra encore part au tournois 
de tennis à Fort Fairfield les 12 
13 et 14 courant. Chick Cyr, Ben
nie Shaw, Kent Brodbury, Edna 
Brodbury, Virginia Nadeau for
ment l’équipe.

—Le Cl* Rot*y a donné un 
banquet aux personnages de 
“Latrie Kitty Kelly”, mercredi 
dernier à Long Lake. Environ 
40 membres étaient présents.

—Les Chevaliers de Colomb ont 
ajouté plusieurs nouveaux mem
bres à leur conseil dernièrement.
Ils sont actuellement à organiser

1 FORT KENT 1mm wІ '
mJEUX”

t M. Al
ors écri- 
blesse de 
;onstipa- 
ssent en 
tid. De- 
à votre

assitude,

La Course pour la santé
Elle est facilement gagnée par l’homme qui 
ae nourrit d’aliments qui lui procurent une 
réelle nutrition et qui ne mettent pas la 
digestion à l’épreuve. Le Shredded Wheat 
avec du lait non seulement goûte bon, mais 
il est bon. Les fibres croustillantes et 
savoureuses du blé entier cuit au four sont 
si appétissantes et fortifiantes. Il a 
les “matières coriaces” dont vous avez be
soin avec les protéines et les sels minéraux. 
Délicieux pour tous repas avec vos fruits 
favoris.

>fes, on 
ière, car 
«тотеме

• • •

heureux, 
titre que

ublimes, 
n’a pas

[MADAWASKA, Maiaël

DECES—
—Les funérailles de M. Wil

liam Dufour de Ste-Agathe ont 
eu lieu dans cette paroisse mer
credi k 28 mai.Le défunt est mort 
s*itement alors qu’il était à son 
travail sur Jairoute. Il laisse dans 
un grand deuil so népouse et 
trois jeunes entants, son père et 
sa mère M. et Mme Paul Dufour, 
un frère Bélonie de Ste-Agathe, 
trois soeurs Mme Maxime Des- 
irosiers de Van Buren, Mme Hen
ry Dubé et Mme Albert Hébert 
de Madawaska. Outre les parents 
nommés, M. et Mme Eloi Albert, 
M. et Mme Fred Lagacé et Mme 
Thomas D. Dufour assistaient 
aux funérailles.

—La paroisse a été surprise 
d’apprendre la mort de Mme Hu- 
bald Daigle de St-David, décédée 
dimanche dernier. Elle fut trou
vée morte dans son lit. Outre

і demeu-

rs; vous

«TE.

»
>

SHREDDED) HEAT son

AVEC TOUT LE SON 
DU BLE ENTIER

ШК CANADIAN SHRXDDXD WHXAT CO ■РАНТ, ЇЛИ
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f DONAT L. DAIGLE,
Bdmundston, N.-B. W.

I Mette* ce IllSiSrПЖніСк їь^ГбДСгДІГ 1 
I coupon à 9" *• Ufa 1

Щ Ь роле -------------------------------------- І
І de miteV --------------------J
> ' Я

Plus d’Assurance-vie 
Pour Votre Argent

VoMà ee que voua obtanea M voua eâenea 
proposition ponr une poBee de la 

nouvelle “Série Confédération".
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Les*
Jeunes

^ Ve MERES 
devraient SCWOIT

i

L n TOUS serez eux prises avec des millier* de difficultés___
U cernant votre bébé. “LE BIEN-ETRE de BEBE” y répond. 

П «été publiéàl’lntention de* jeune* mère*,per un médecin
fort expérimenté. II n’eat point technique et ne *e __
гам eux coneeile de votre médecin. C’est un «impie traité en
langue vulgaire. Voua ne мшіех vous en . “____
en un exemplaire aujourd’hui et épargno-voua dee In-

»
Саме série von» offre dee polices jPaeen» 

prix très réduit. Ces 
polleee peuvent être émisée avec le bteé* 
Все en cas d’incapacité totale al avec 
aelai de double indemnité. Voici ee qu’en

Les aliments de MM priment tout. Allai tes-le vous nèia,
si possible. Sinon mettex-Ie au Lait Baste Brand,--------
mandé par dee milliers de mère» et demédecine. Celaltabaolu-

• pur, cat da tout repos. П cat extrêmement disesribia.

bien eonnuet “feet ladit une personne 
police idéale m
$30.00

la œ Bonnon inertequi ipgneni

brégbtf ‘•LM ПОЗ BEAU ІЩ.»••fmm» ршгштіг ким las гаиікиииіі aé 
«rira*. Cela NM m mmém la peteo.

Ai 11*

Confederation, Life
Asoocietk*

L Siège Social
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l’hon. M. Baxter a voulu soulager 
en iitatituatit les Pensons aux 

le 7Гmères ; il rappelle les durs la
beurs, les sueurs de sang versées 
par nos ancêtres poui défricher 
tes montagnes verdoyantes et les 
vallons florissants que nous habi
tons aujourd’hui. L’hon. M. Bax
ter a voulu les en récompenser en 

re- adoptant la loi des Pensions aux 
Vieillards.

L’orateur termine en rappelant 
toutes les bontés que l’administra
tion Baxter a fait au com*;é de 
Madawaskn depuis 1925, malgré 
que le comté ait ses députés dans 
l’opposition .11 sollicite pour les 
candidats du gouvernement le 
support des électeurs car, croit-il. 
le gouvernement Baxter sera main 
tenu au pouvoir et i1 sera avanta
geux pour le comté de Madawas
ka d’avoir ses députés du bon 
coté de la Chambre.

M. Arthur Michaud, candidat 
du gouvernement, adresse aussi la 
parole ainsi que son collègue .V 
Joyime Cormier. Tous deux se di
sent prêts à faire tout en leur pos
sible pour l’intérêt du comté de 
Madawaska s’ils sont élus.

Cette assemblée était" présidée 
par l'avocat Max. D. Cormier;sur 
J’estrade en outre des orateurs on 
remarquait l’avocat A. J. Dionne.

—M. et Mme Pat Thibodeau 
de Presqu’Isle, Me., ainsi que M. 
et Mme Alexis Maintin de Ste- 
Arnie de Madawaska, étaient en 
visite chez M. et M-tne D. P. Cyr, 
dimanche dernier.

—Mlle Valéda Soucy est allée 
visiter sa soeur Mme Denis Pel
letier de St-Basile, dimanche der
nier.

—Samedi le 31 mai, Mlle Clo- 
tilde Hubert, garde-malade de la 
G.oix-Rouge nous quittait pour 
,nil 1er exercer ses fonctions dans 
sa place natale, aux Iles de ta Ma
deleine, pour le compte du gouver
nement de Québec. Nous regret
tons vivement ce départ car Mlle 
Hubert était dévouée pour- tous 
et dans toutes ses «relations avec 
La société, elle savait unir la 
'•ourtoisie à l’esprit de devoir.

Infatigable dans l’exercice de 
ses devoirs journaliers elle ne se 
lassait jamais; le pauvre, î’indi- j 
gent recevait ses soins assidus a- 
vec le même dévouement que le 
riche. L’heui e ne comptait pas 
pour c.île, la nuit, le jour, elle é- 
ait toujours sur la brèche avec la 

même gaiété, le même bel hu
meur qui lui est caractéristique.

Aussi garderons-nous de son 
t op court séjour dans notre dis
trict, le plus reconnaissant et ai
mable souvenir. Nous souhai-ms 
la bienvenue à Mlle Bouchard,si 
cligne remplaçante et nous avons 
îa conviction qu’à l’exemp’e de 
Mlle Hubert elle continuera à 
taire rayonner autour de ses pa
tients l'éclat de son zèle et de son 
éne gie et se fera comme elle tout 
à tous.

—M. A. R. Michaud, employé 
à la banque Royale d’Edmunds- 
ton est en viyage en auto à Qué
bec, Montréal et Ottawa, accom
pagné <!e sa soeur et de sa mère.

—M. Jos. Morency, président 
de la firme banquaire Jos. Mo
rency Ltée., de Québec, est ac
tuellement en ville par affaires.

—«M. Edouard Degrâce, insti
tuteur à Atholville, était en ville 
cette semaine ainsi que M. Frank 
Blackball de Campbell ton1.

—M. et Mme H. P. Rrechette 
et leur fille Berthe sont de retour 
d’un voyage à Lewiston où Us 
sont ai es chercher leur fils Mau
rice qui a gradué au Bliss College.

—M. P. P. Morais et son fils, 
de Caraquet, ont passé la semaine 
dernière en ville.

—M. Elisée Thériault, àvocat, 
Conseiller Législatif à Québec, é- 
tait en ville dimanche dernier et 
a prêté son concours aux candi- 

l’opposition dans leurs 
assemblées a St-André, St-Léo- 
flard et Ste-Anne.

—Le magasin de H. P. Fre
chette à Madawaska, Me., sera 
feimé lundi et mardi les 16 et 17 
courant pour se préparer à 
grande vente -qui 
mercredi Ге 18 juin. Tous sont in
vités à visiter les comptoirs char
gés d’aubaines.

—-M. et Mme Levite A. Pelle
tier et leurs enfants, de Fort 
Kent, étaient en ville cette semai-

•—MJMe Virginie Thibault de 
Montréal est actuellement en pro
menade en ville chez ses parents 
et amis.

—MM.- Paul Michaud et Elude 
Plourde sont de retour du collège 
de St-Dunstan, I. du P.-E., où ils 
ont terminé leur corns commer
cial.

Dame Marie-Louise Leclerc, é- 
rges Leblanc 
décédée

Npouse d» M. Geo 
d’Edmundston est 
juin à l’âge de 30 ans et 11 mois, 
après une longue maladie endu
rée avec résignation.

Le bon Dieu daigna bénir ses 
treize années de maqriage en lui 
accordant huit e néants dont six 
sont vivant. Un de ses frères, 
ligieux Capucin, est venu se join
dre à ses vieux parents ainsi qu’
aux autres membres de la famille 
pour »recevoir son dernier soupir.

La sépulture a eu lieu le 9 
courant à Edmundston. M. le curé 
Conway chanta le service auquel 
assistait de nombreux parents et 
amis. Les porteurs étaient MM. 
Adrien et Adélard LeoUyc, frère 
de la défunte, Fred et Vital Le
blanc, ses beaux-frères, Henri 
Caron et Pit Ludger Dupont, ses 
cousine.

Dans l’assistance on remar
quait Mmes Alphonse Caron et 
Damase Leclerc, ses tantes, de 
Cafcano, M. et Mme Jos. Dionne, 
cousins, Van Ruren, Mmes Hypo
lite, Joseph, Fred et Vital Le
blanc- belles-soeurs, de Van Bu- 
ren ; M. et Mme Aurèle Dupont, 
MM. Octave et Fred Dupont, de 
Ste-Rose du Dégelé ; M. et Mme 
Auguste Leblanc, cousins ; d’Ed- 
mundston ; M«M. et Mmes J. B. 
Dionnie, Willie Dupont, Michel 
Morin, Henri Caron, Zéphrrin 
Guimond, Jos. Bossé, etc.

M. Leblanc et les membres de 
sa famille se font Un devoir de 
remercier, par la voix du “Ma
dawaska” tous les parents, amis 
ou connaissances qui sont venus 
manifeser leur sympathie et qui 
ont offert à Dieu, pour le jnepos 
pulture.

Votre succès se mesure par votre compte de banque 
quel que soit votre revenu ou votre habilité pe 
nelle.—Plus d'une promotion, plus d'un succès 
faires qui vous paraissent rapides sont dus à l’é
pargne régulière intelligemment comprise.—Préle
vez régulièrement chaque semaine sur votre salaire 
quelques dollars et venez les déposer à un compte 
d'épargne où vous trouverez à votre service un per

sonnel courtois et compétent.

La Banque a une succursale tqut près de chez vous et accueil 
le avec la même courtoisie tous scs clients.

:
Г80П-

d’af- V

La distribution du poisson se fait actuel
lement dans les eaux du comté de Madawaska.

Les membres du Club sont priés de donner 
leur aide à l’occasion.

,і

'

s
■

Publiée par le Cluo de Chasse et de Pêche de Madawaska. daas 
l'intérêt du comté, pour.la préservation de fl os ressources eatu-

'

LA BANQUE PROVINCIALE :

DU CANADA 1Grand Bazar* Président du Conseil d’Admmistration 
L'HONORABLE SIR HORMIDAS LAPORTE

1er Vice-président 
M. TANCREDE BIENVENU

Au profit de l’Eglise qui sera construite au sud- 
est de la Rivière Madawaska, à

-

»2e Vice-président 
M. S.-J.-B. ROLLAND

Président du Bureau des Commissaires Censeurs 
L’HONORABLE N. PERODEAU 

Lieutenant-Gouverneur de la Province de Québec

Vice-président du Bureau des Commissaires-Censeurs
L’HONORABLE E. L. PATENAUDE

■jgj

*
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EDMUNDSTON - Les 21 au 25 JUIN | ..

Lee
sur l’ancien terrain de Baseball, près du Venetian Hall

fJeux et Amusements de toutes sortes 
MERRY-GO-ROUND — PECHERIE 

Tables de bonbons, fantaisie et rafraîchissements. 
Etc., — Etc.

Un succulent souper ser aservi tous les soirs dans la 
salle Bourgoin.

§ SI*.j
■CHS.-A, ROY, Gérant général.

m *

Succursale à Edmundston, L.-A. BARD, Gérant. Ne
flbeun

• "Sial a
. A VENDRE

Un bon vatch à gazoline à ven
dre à très bon marché ; pouvant 
contenir 25 passagers. S'adresser 
ail Bureau du "Madawaska”. 
t<-,io—4fs-:?jn.

BIENVENUE A TOUS !
$і.

TOUJOURS 
LA MEME 

GARANTIE

NOUVEAUX
MODELES

.■Ü5
reçt* 
tis » 
nenuGrande ReductionSERVANTE

On demande une bonne servan
te pour ouvrage général. S’adres
ser à Mme Jos. TETU, Hôtel Ed- 
mundston.
1016—lf-)2jn.

■ Le
tre a49 DENOUVEAUX thua
HudDEg

PRIX: PrieUNE AUTRE VICTIME 
EST RETROUVEE

DOUZE
ANNEES Chapeaux ont

jôrit$90.00 SERVANTE
On demande une bonne sér

iante pour ouvrage général de 
maison. S'adresser à Mme Fred 
T. LAJOIE, Edmundston. N.B. 
1012—H-V2jn.

Di
Grand Choix de jolis Chapeaux 

pour l’Eté, les Bazars, les prome
nades, etc. offert À prix très ré
duits.

Chapeaux valant $5.00 pour

nistr

y
Conditions de paiement faciles.

Privilège de démonstration à domicile; ceci s’ap
plique à la laveuse électrique cdmme à la laveuse avec 
engin à gazoline. ___

Le cadavre de Bénoit Daigle, 
l’une des cinq victimes de la tra
gédie de l’onde à Baker-Brook,le 
mois demie*, a été retrouvé lundi 
après-midi près de Grand’Isie.Me. 
une vingtaine de milles en bas de 
l’endroit faal.

On prétend que des personnes 
ont vu descendre un cadavre dans 
les chûtes du Grand-Sault la se
mait*: dernjèle. Les recherches 
sont cependant restées infruc
tueuses. Ceux qui n’ont pas enco
re été repêchés sont Torn Clair, 
Albert Clair et Anselme Bou

chard.

I
Л

I

:i*r $3.00A VENDRE
Auto Chevrolet, modèle Coupe 

1929, en très bonne condition, n’a 
fait q/ne 6000 milles; peut se 
transformer en camion. S’adresser 
à Mme Vve Benoit Daigle, Ba
ker-Brook, N. В.
1014—H-12jn.

Ш
torisNous avons une ligne complète d’instruments 

et articles nécessaires sur la ferme. Nous sollicitons 
votre visite. __

Chapeaux valant $3.50 poura! wasl
IPF* $1.98 D;

-‘He si
*ééh

Mme M. F. P0ITRAS
EDMUNDSTON,

Chapeaux pour enfante à/MADAWASKA
MERCANTILE

COMPANY

libélSV 50c en montant
L

A VENDRE ou
Borme malison t

A JLOUER
Жі meublée, 

huit chambres bien finies aveo 
deux lots, près de la roundhouse 
du C. P. R., Conditions de paie
ment faciles. S’adresser à Geor
ges LEBLANC, Edmundston, N.

1015—3fs-12jn..

L. J
torai 

-ténu 
ont ' 

. leur 
mon 
MIM

Téléphone 192 ----------- 104, rue de l’Eglise
Henry J. Dubé---------------Martin M. Thériault.

NOUVEAUX
SENATEURS

Ottawa, 9.—*Le gouvernement 
King vient de nommer deux nou
veaux sénateurs, M. J. ErSinclair, 
ci-*devan député du comité <ie 
Queen’s, Ile du Prince-Edouard, 
et l’honorable Dr J. H. King, mi
nistre des Pensions et de la Santé 
Nationale dans Le Cabinet, repré
sentant du comté de Kootenay- 
Est, Colombie-Anglaise.

dots, deH RUE VICTORIA

PERDUE
Un trousseau de clés a été per

du cette semaine, près du Théâtre 
Casino ou quelque part dans la 
ville. Prière de remettre au Bu
reau du Madawaska.
1013—lf-12jn.

Л LOUER
Logement de 5 appartements 

très bien fini, avec toutes com
modités. S’adresser à Henry 
SOUCY, Tel. : 224-21, rue Cana
da, Edmundston, N. B.
1017—2fsl2jn.

m B. Coi

G. D. Castofiguay
Informe ses clients qu’ils devront se présenter 

au No. 54, rue Victoria, pour faire leurs paiements 
ou pour toutes autres affaires.

leurA LOUER
Restaurant à louer immédiate

ment ; pourra être utilisé pour 
tout aut| e genre de commerce. 
S'adresser à M. A. TOPPING, 
rue Hill, Edmundston, N. B. 
1011—lf-12jn.

une 
commence1 a

V||
' toutf) don;
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OOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOnnnnnHrvMV^ffftffffnopop Соп
St-IMERCERIE1 DELEGUES SUDISTES 

A ROME
Les Pères Eudistes de la pro

vince du Canada seront représen
tés à ta canonisation des martyrs 
canadiens à Rome, le 29 juin, par 
les RR. PP. Yves Gauthier et 
Louis Le Doré, missionnaires 
bien connus dans nos pajroisses.

Oai

SIne. AU Lac
SMrooooooooooooooooooooooooooooooa
BakCOMPTANTü MacI■ Edn

ЯИ
M

SteJm Magasins Indépendants ‘Victoria’
Service du Téléphone 
Livraison Gratuite

St-J
a-d

Economie
Qualité

R.vMORT SUBITEs •V
N.-lE
Ste

NAISSANCES St-lMonsieur Philip C. Nash, chef 
de département à l’emploi de la 
Cie Fraser à Madawaska, Maine, 
est décédé subitement à sa cham
bre à l’Hôtel Madawaska Inn 
d’Exlmundston, mardi soir vers 
onze heures.

Le défunt souffrait de troubles 
de reins depuis quelque temps. Il 
eut une crise aigue mardi soit à 
laquelle il ne put survivre malgré 
les soins du médecin. Il avait ces
sé de vivre lorsque M. l’abbé Mi- 
chaud, appelé d’urgence, arriva à 

chevet.
La dépouille mortelle a été ex 

péché mercredi midi dans sa fa 
mille, à Lina, Wisconsin.

SPECIAUX Sa

le Nouveau Magasin: St-.* 
фш

—Le 7 juin a été baptisée Ma- 
■ rie, Lorette, Léona, enfant de M. 
‘ et Mme Denis Pelletier. Pqrrain 
і et malfamé M. et Mme Pierre O.

! ' Pelletier.
! j —Le 9 juin a été baptisée Ma- 

j rüe, Jeanne, Aline, enfant de M. 
| et Mme Léo Charest. Parrain et 
marraine M. Joseph J. Charest et 
M-lle Aline Pelletier.

—Le 10 juin a été baptisée Ma-
I , rie, Gisèle, Monique, enfant cîe 

Mh et Mme Georges Guêette. 
Parrain et marraine M. et Mme 
E. Ouellet.

:і y EFFECTIFS du 12 au 19 juin E
la nж BISCUITS rimple 

Cream, la lb. ...............
Le Magasin où vous trouvez de la bonne marchan- 
— - dise à un prix raisonnable.

Voici quelques prix qui vous étonneront:
d’ouvrage, 

bien faits en coton très, résis
tant, spécial à

FEVES en cosses 
L.M.L. bte 2 lbs,
2 bottes ................. «

que
mai23cЙd

a
ave

CACAO Baker 
la boîte ...... 23c■

PANTALONS CHEMISES nouveaux mo
dèles, barrées et couleurs ti
mes. Spécial à

POMMES en boite 
2 Yi lbs, 2 boites . 33 c Lhl

aur■1 SODA à pâte 
paquet 1 lb ..... 10c Ve36—teW $1.39 W $1.45шш M.* PRUNES Lombard 

btc 2 lbs, 2 pour .......... 23c filsI PANTALONS en 
bleue, qualité très bonne, 
cinq poches, à la mode avec 
boucles pour ceinture, spé
cial à

CHEMISES d’ouvrage, tan, 
bleu et gris, très durables* 
spécial à:

son MARINADES sûres 
pot 1 pinte . .....

serge tild
UoSAUMON Rose 

bte 1 livre .......... te.
!M*T 69c MARINADES sucrées 

pot 1 pinte ........... ...........
-;r........

C41c1 HDECESNAISSANCESCRAVATES jolies, barrées, 
pour la toilette. Spécial àW $3.50 POIS L.M.L. boita 

2 lbs, 2 boîtes ......... 25 c —
—Le 6 courant est décédée Da

me Osithée Beaulieu épouse de feu 
Eloi Beaulieu. Le service et la 
sépulture ont eu 'lieu mardi ma
tin dans l’église Immaculée-Con- 
oeption d’Edmundeton.

Nos sympathies.

•FLOCONS de 
Princess, la bte 20cM, et Mme A'phée Levesque de 

Glcntworth, Sask., font part à 
Jfilirs parents et amis de la nais
sance d’une fille née le 4 juin et 
baptisée sous les noms de Marie, 
Dolorès. Parrain et manraine M. 
et Mme Joseph Alix, grands-pa
rents de l’enfant.

savon
PANTALONS en flanelle 

grise, juste ce qui se porte 
les soirs d’été. Spécial pour 
vendredi et samedi :

j PECHES sirop épais ЧЛ
boîte 2 lbs .................4..».......... 4UCCHAPEAUX en paille nou

veaux modèles très populai
res. Vous en avez besoin 
dun à

SAVON Baby’s Own, 
3 barre* pour .............. 25c

$325 Eau de VICHY 
bout. 1 pinte ......... 4 PATg Gondola 

2 lbs pour ..........
ВЩЙ!ВШ

. j
19c?■-$1.95В. V. D. pour hommes, pour 

la saison d’été. Ne laissez 
pas passer cette chance,pour 
vendredi et samedi seule
ment à

REMERCIEMENTS
La famille Edmond Lachance 

remercie bien sincèrement toutes 
es personnes qui lui ont émoigné 

de la sympathie à l’occasion de la 
mort du regretté Michel Martin, 
soit par offrandes de messes, 
prièfres, bouquets spirituels, fleurs, 
messages et autres marques de 
sympathies.A tous un cordial mer-

Limonade VICHY, 
bout. 1 pinte .........A

SWEATERS pull-over a- 
vec écusson de fantaisie, 
noirs <& de couleurs populai
res. Spécial à

POUDRESAPHO
2 pour .................... .. 25cDECES

M. le docteur Morais de Ste- 
Rose du Dégelé, P. Q„ a eu la 
douleur de perdre son fils Robert, 
décédé le 23 mai dernier à Otta
wa à l’âge de 16 ans La sépultu
re a eu lieu à Ste-Rose le 27 mai 
dernier. Nos sympathies.

FROMAGE Nukraft 
la botte...................... 23c'mr 79c NETTOYEUR Babbits 

3 boites pour......................
; 20cW $2.50

-COMPLETS “ART KRAFT”
Faits d’après vos mesures avec les meilleurs tissus. 
Venez examiner les échantillons.Deux prix seulement

W* $27.00 et $34.50

BLE D’INDE en épis «r
ntirnue de choix, bte........ éSDC

HUILE D’OLIVE 
bidon 1-8 gallon ....... 49c m

t......
—лШ

Angle des rues Angle des rues 
Victoria et St-Basile St-François et Laporte

EDMUNDSTON, - - N.B.

Cl.

ÜfCHÂÜD іШі

F. TA LOUER
Bon logement de 7 appa' te- 

mente, muni de toutes commodités 
voulues, y compris chambre de 
bain, situé sur la rue St-François. 
S'adresser à M. Pierre GRAND- 
MAISON, garagiste, Edmunds
ton, N.B.
1020—j.n.o.l2jn.

EU6. SlGUEEE
MERCERIES * FOURRVRK

EDMUNDSTON,
eoooooooooooc

REMERCIEMENTS

La famille Michel F. Fournier 
remercie sincèrement M. J. B. 

£oté, entrepreneur, pour la ma- 
’bière avec laquelle il a dirigé les 
funérailles de lundi dernier, 
1018—H-lZjn.
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